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‘La commission Meredith-Duff

Le rapport de la commission royale Meredith-Duff a surpris la

majeure partie des gens qui avaient suivi les séances de l'enquêt-.

Etudié soigneusement, ce rapport ne peut qu'étonner ceux qui, ayant

suivi l’enchaînement des faits tels que présentés par les commissaires
eux-mêmes, arrivent en face des conclusions du rapport. ;

De conclusions il n'en est guère à ce rapport volumineux, étude

en majeure partie de questions purement de détail, M semble que les
commissaires se soient plutôt attachés à dégager la responsabilité du

ministre de la Milice et du gouvernement qu’à définir celles pourtant

importantes qui doivent retomber sur ceux qui ont si proprement

manipulé l'argent du trésor fédéral sous le nez des autorités. Le seul
coupable ; c’est Allison. Et c'est la seule conclusion de la comumission

Meredith-Dufi.
Cette conclusion clle ne peut satisfaire le publie qui a suivi le

développement de l'enquête. Il faut une dose de charité peu ordinaire
pour ne trouver rien l'étrange à la conduite du colonel Carnegie et
mettre tout au compte de 'a naïveté les excès de confiance du minis
tre de la Milice.

 

* * *

LE COMITE DES OBUS.—Le rapport traite tout d'abord I:
l’origine, de la constitution, des fonetions et des devoirs du Comit”
des Obus.

C’est tout d'abord le Bureau de la Guerre qui s'enquiert auprès
du Département de la Milice au Canada de la possibilité de faire
fabriquer des obus au pays. Le ministre de la Milice appelle une con-
vention des principaux manufacturiers et leur expose la demande du
War Office. Les manufacturiers canadiens disentent la chose entre
eux et décident de former un comité chargé de veiller à leurs intérêts.
Sir Alexandre Bertram est choisi comme président de ce comité ‘avec
plein pouvoir d'agir comme représentant des manufacturiers auprès
du ministre de la Milice, dans le but d'arrêter des plans d'organisation
pour entreprendre les travaux. :

Le comité est done primitivement, comme l'ont d'ailleurs avoué
ses membres devant la commission royale, un comité purement repre
sentatif des intérêts manufacturiers au Canada. 11 n'est nullement
une organisation militaire ou adjointe au département de la Milire.
Ce sont des hommes d’affaires ayant des intérêts communs qui for-
ment un comité qu'ils chargent de veiller à ces intérêts communs.

Cette première assemblée du comité avait eu lieu le 2 septembre.
Le 7 le ministre de la Milice, très occupé vers cette époque aux tra-
vaux deconstruction du camp de Valcartier et a l'installation des
troupes du premier contingent, mande a Valcartier le général Ber-
tram, devenu Sir,M. Thomas C‘antley, devenu colonel, représentant d»
la Nova Scotia Steel Co. et M. Geo. W.Watts, devenu colonel, représen
tant de la Canadian General Elrcetric Co. Il les informe que le War Of-
fice désire faire manufacturer au Canada des obus (shrapnels) et leur
dit que le gouvernement a décidé de confier la tache d'organisation
de la production à un comité de manufacturiers, qu'il en avait avisé
le War Office, qu'il avait soumis leurs noms, toutes choses qui avaient
été approuvées par les autorités impériales.

Voila donc une fois de plus qui met à mal le Solliciteur Général
qui se donnait tant de peine aux Communes pour répudier le Comité
des Obus, le bébé à Sir Sam. Le comité de manufacturiers. nommé
par les manufacturiers eux-mêmes devient done par suite de la déci-
sion du gouvernement, comité militaire. relevant des autorités cana-
diennes qui l'ont constitué.

. Et le rapport continue, rappelant l'engagement de M. E. Carne.
gie, fait lui aussi colonel dans la suite, comme aviseur expert du co-
mité. C'est lui qui conjointement avec le général Bertram mène les
affaires. Comme question de fait c’est Ini qui est la grosse cloche.
11 le dit sans modestie devant ia commission royale. Tous deux fixent

les prix des commandes qui sont distribuées aux autres manufactu
riers. ’

Il est important ici de voir comment les commissaires considèrent
le comité des obus. ‘‘La position du comité. dit le rapport, était sans
l'ombre d’un doute celle d'agent du gouvernement britannique, ©t
tout surplus qui pouvait dériver des contrats faits par lo comité ap
partenait au gouvernement britannique et non au comité. Cette poli-
tique semble avoir été suivie par le comité malgré le fait que trois
contrats furent passés entre le ministre de la Milire agissant pour
le War Office et le général Bertram. le colonel Cantley. le lieutenan:
colonel Watts et M. E. Carnegie, comme individus, ce qui fut considér/
par certains membres du comité commealtérant la position de ces qua. |
tre messieurs en celle d'entrepreneurs, d'agents qu'ils étaient.

Il est de la plus haute importance de se rappeler cotte position
exacte des membres du Comité des Obus, agents du gouvernement im-
périal, fixant quand même le prix des contrats qu'ils recoivent eux-
mêmes comme individus. 7

M. Thomas qui arrivait ai pays vers juin 1915 mettait fin à cette
situation un peu paradoxale en dissolvant Ir comité purement et sim-
plement. M. Thomas, devenu depuis Lord Rhondda. ne se génait pas
de dire son opinion sur cette fausse situation du Comité des Obus et
il déclarait au général Bertram quele comité ent dn suivre la politique
commerciale ordinaire de demander des soumissions.

Et la commission royale elle-même ne trouve rien d'anormal dans
cette situation. Elke n'a aucunblâme à adresser aux manufacturiers
membres du comité des munitions fixant le prix des commandes qu'ils
s'accordent à eux-mêmes, après le blâme très direct que leur adressair
M. Thomas, le représentant du ministre impérial des munitions.

On dira probablement dans certains quartiers que l'enquête que
devait faire la commission ne portait pas sur ce point. Il n'était pas
besoin alors de faire rapport sur cet aspect de la question, l'exposi-
tion des faits appelait une explication et une détermination des res-|
ponsabilités. Le public le comprendra de cette façon.

DEMAIN NOUS ETUDIERONS LES CONTRATS DE FUSEFS.

ALBERT CARLE,
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La lutte'contre l'élément français est bien engagée sur tous les
points au Canada. Nous l'avons très aigue en Ontario depuis plu-
sieurs Années : elle a repris un regain de force au Manitoba : elle mr-
nace et gronde dans l'Ouest ; et la province de Québec n'est pas ell--
même exempte de toute tentative, si on en croit un article de 1"** Ac-
tion Catholique’ de Québec, en date du 22 juillet.

Contre Québec, il cst inutile de venir s'attaquer de front : c'est
pourquoi on a d’abord engagé le combat sur tous les endroits d ‘avant.
poste. Bien fol serait celui qui voudrait faire disparaitre l'enseigne-
ment du français ou faire perdre à Québec son caractère français.
mais à côté de cela, il y a l'influence que cette province possède. quoi
qu’en dise les forcenés de Toronto. et c'est justement là où l'on croit
devoir trouver un terrain plus propice.

Lors de l'annexion de l'Ungava à Québec. on a pris grand soin
d’insérer une clause excluant ce nouveauterritoire du total de popula-
tion formant la base de la représentation fédérale. Aujourd'hui on
semble avoir adopté une méthode très efficace pour enrayer l'influen-
ce française ; c’est comme le dit 1“ Action Catholique'* de noyer le
Témiscaming québecois.

D'après ce journal le gouvernement semble résolu de ruiner à
tout jainais l'avenir de cette région en l'inondant au moyen de l'em-
magasinage de l'eau qui avrait déjà élevé de plusieurs pieds le niveau
des lacs
de bonne terre. Voici, d'après t*‘ Action Catholique’; quels seront les
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‘Le gouvernement s'apercevra pro-
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Ils prodiguent votre argent par-

ce que c'est le vôtre ct non le leur;
ils le donnent sans précaution,
parce qu'ils ne vous aiment point;

ils le jettent aux pieds des minis-

tres qui le leur demandent parce
qu'il leur en revient une bonne

part et que souvent ils leur ont

vendu d'avance leur conscience et
leur vote.

Charles Sainte Foi.

mme ———————

La question irlandaise

Le Home Rule vient de déchat-
ner tune nouvelle tempête dans
l'horizon politique de la Grande
Bretagne. Lloyd George qui avait
tenté d'amener les partis à une en-
tente menace de démissionner en
face du fiasco complet de ses ef-
forts. Le premier ministre menace
d’en appeler au peuple ou de sui-
vre Lloyd George. La situation
est grave. Dans tows Jes milicux on
l’'admet.

Au ton des articles de la presse
anglaize 1l semble bien que la ma-
jorité dn peuple tient le gouver-
nement responsable de l'état de
choses actuel. Le journal Press

déclare que le gouvernement est
responsable de ce qu'il appelle la
tragédie irlandaise. Les retards de
l'administration, dit ce journal.
sont la cause de cet imbroglio qui
menace de eréer une crise plus ter-
rible que la guerre elle-même,

Le gouvernement anglais sem-
hig avoir eu le grand tort de modi.
fier pour plaire à Lord Lansdow-
ne les propositions acceptées par
le parti nationaliste. À plusieurs
reprises déjà les négociations man-

quent leur but par suite de la fai-
blesse du gouvernement anglais cn
face des plovocations et des mena-
ces de l'UIster.

Les concessions à l'Ulster ont
été à chaque fois plus grandes et
chaque fois le gouvernements'est
trouvé dans une nouvelle impasse.

bablement trop tard des mauvais
services qne lui aura rendu Lord
Lansdowne et (arson.

C‘ette violente polémiqueest ins-
tructive. Elle est une réponse a nos
jingoistes canadiens qui re
prochent aux Canadiens fran-
cais de défendre les privilèges et
les droits de leur langue et de leur
foi en Ontario. Les Irlandais en
plein Royaume-Uni et en pleine
Chambre des Communes Anglaises
ne craignent pas, malgré les dan-
gers de la œuerre de faire valoir

leurs droits et de réclamer justice.

Ce n'est pas la première leron
d'ailleurs que donne la politique
anglaise à nos étroits politiquiers
ontariens on fédéraux.

LADEMISSION
DESOZONOFF

La presse loue l'ancien mi-

nistre et attribue sa chute

à la faiblesse dc la politi-

que dansles Balkans.

(Bervice du ‘‘ Droit*’)

Pétrograde, 25. Les rumeurs de
la démission de Kergins Sozonoft.
comme ministre des Affaires Etran-
géres, out souventes fois eirenlé de

pnis le commencement de la guerre
et particulièrement à l’époque de
l'entrée de la Bulgarie duns la
guerre avec l'Allemagne. Mais en
face de la nécessité d'avoir un mi
nistère permanent durant la guerre,
la démission din ministre avait tou-
jours été considérée comme impro-
hable,

Jusqu'iet, ceux qui devaient oc-
cuper la position de ministre des
Affaires Etrangère: avaient ton.
Jours fait un stage préparatoire

dans le bureau des Affaires Etran-
geres. Boris Sturmer, qui a rem-
placé Sozonoff, n'a pas vu cet en
trainement diplomatique et sa car-
rière n'a fourni ancune indication
sur ses qualités comme diplomate.

Les commentaires de la presse di-
sent cependant que la politique
étrangère a été clairement définie
et qu'il ne peut y avoir aueun écart
sérieux à la politique adoptée sous
l'administration de Sozonoft.
Quoique son attitude sur la (ues.

tion polonaise, grandement eriti-
que, soit donnée comme l'iyir des
principales raisons de sa démission.
on reconnaît que la faiblesse de son
administration a surtout consisté
dans la faillite de la diplomatie rus-
se dans les Balkans, et | alliance dn
la Bulgarie avee les pouvoirs du
centre.

La plupart des commentaires sont
cependant favorables à l'ancien mi
nistre et reconnaissent hautement le
bon travail fait sous son adminis-
tration. On dit que le prestige rus
se en Europe et en Asie a grande-
ment augmenté depnis plusieurs an-
nées. On reconnair ausi le tact
avee lequel il à traité les questions
difficiles avre les pays neutres, par-
ticulièrement la Snède.
———2

APPEL AUXECOLIERS
Paris, 25.— M, Painlevé, ministre

de l'instruction publique, fait appel
au patriotisme des écoliers francais
comme en 1914 et en 1915, en leur
recommandant de ne pas rester in-
occupés pendant leurs vacances, À
les exhorte à donner leur aide aux
cultivateurs pendant la moisson, Le
ministre ajoute que. cette année, les
campagnes ont envore plus besoin
d'assistance que les deux années
précédentes et que les écoliers ne
pourront pas donner une meilleure
preuve de leur patriotisme que de
contribuer à fournir cette assistan-
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résultats de cette politique:
C'est la fin de la colonisation.

c’est l'évanouissement du rêve d'u

de ces deux belles régions voisines.
C'est même la ruine éventuelle

camingue québecois.

ce dont on a tant besoin.

dans plusieurs des meilleurs can-
tons du Témiseramingue, qui étaient en voie de s'établir, malgré tout;

n Nouveau Québer occidental, par
la mise en valeur de toute la superficie arable, dans le Témiseamingu-
et l'Abitibi, puis la jonction. par une grande route et une voie ferrée,

de la partie déjà établie du Témis-
Privé du chemin de fer auquel il aurait droit.

iscaming et Expanse, noyant ainsi des millions d acres’

pour le relier au reste de la province, s'il se voit, maintenant, paralysé
dans son essor de développement, si on le **géle’", par l'accumulation
systématique de masses glacées, dans les foréts riveraines de ses
grands lacs, au printemps, et avec lui. toute une section de notre pro-
vince, c'est la stagnation assurée, puis la désertion inévitable qui
s'annoncent pour cette région.

Serait-ce vraiment le résultat que l'on vise, en hauts lieux. contr>
la colonisation française et catholique. dans un moment où un dévn-
loppement intensif de la colonisation s'impose au sens patriotique et
économique de tout le Canada. à celni de la Province de Québec, tou
spécialement?...

‘*Le problème est grave. continue notre confrère québecois. La
perspective est angoissante. Nous demandons qu'on nous éclaire et
qu'on nous rassure. On bien. alors, qu'on ne s'étonne point des dé-
nonciations énergiques que ne pourrait manquer de soulever une poli-
tique aussi aveugle. sinon perfide.

Pourquoi le gouvernement fédéral ne cherchet il nn moyen de
faire ses barrages sans pour cela paralyser la colonisation? La pro-
vince de Québec le fait sur le Saint-Maurice.

Si M. Thomas White. notre ministre des finances trouvait n°ces-
saire de faire. il y a quelques semaines à peine. un chaleureux appol
au pays en faveur d'une plus grande production. comment se fait-il
que par ailieurs son gouvernement paralyse ainsi la colonisation et
l'agriculture? C'est une question qui demande des éclaireissements,

THOMAS POULIN.

appeler au peuple.

(Bervice du '‘Droit’’)

2%, — Une fois de plus
la question irlandaise à causé une
erise, Le cabinet de coalition est
en danger comme conséquence des
nouveaux développements qui se
sont produits ees jours derniers et
surtout comme conséquence de la
diseussion aux Communes hier.

Le ‘Daily News'’ déclare que
David Lloyd George a offert de
démissionner en face du fiasco des
négociations qu'il avait lui-même
fait accepter sur la question irlau-
daise. ‘Lee premier ministre, ajou-
te te “News”, démissionnera lui
aussi ci Lloyd George s'en tient à
sa decision. La question fait ac-
tuellement le sujet de la discussion
dans les ceoreles parlementaires.

‘Il n'y a pas de doute que les
événements de la semaine dernière
qui ont amené lv fiasco irlandais,

ont affaibli le gouvernement de
cealition ct mis sa position en dan-
cer.

faveur: “

Londres, 25, — Le premier mi-
nistre Asquith a dit, aujourd hui,
4 John Redmond. chet des natin
1alistes irlandais, a la Chawbre
des Communes, que le gouverre

tent n'a pas l'intention de présen-
ter le projet de loi de l'Irtande

pour lequel il n'apparait exister
aucune perspective  d'arrange-
ment entre les différents partis.
M. Redmond a obtenu l’ajour-

nement de la Chambre, afin ‘“d’at
trrer l'attention sur l'agitation qui
se propage rapidement en Irlande
dn fait que le gouvernement n'a
pas l'intention de mettre en prats-
que les conditions soumises par
l'arrangement temporaire.’

Plus tard. M, Asquith a répété
14 même dérlaration. À caus- de
désaccord des partis, le gonverne-
inent n'a l'intention de présenter
aucun projet de loi sur la question
irlandaise.
M. Redmond a demandé, au ini-

tenu des bruvantes  acelamations
des nationalistes, si le gonverne
ment a dévidé de se départir dos
termes d'accord auxquels en sont
venus les partis irlandais et qui
sont basés sur les propositions d-
M. Lloyd George, si le gouverne.

ment a l'intention d'insérer dans
lu loi, sans consulter les natinna-
fistes, de nouveanx dispositifs con-
traires à l'entente intervenne, ot
‘si le gnnvernement sait que les na
tionalistes s'opposeraient vigou-
reusement à tonte mesure ainsi
conecue.
M. Asquith a répondu que l'ar-

cord est sujet à l'approbation et
à la révision du cabinet. Les denx
sections dun cabinet ont accepte
deux points principaux. c'est que
le Home Rule sera immédiatement
appliqué et que les six comtés de
l'Ulster ne seront pas soumis à ce
régime, sans lenr assentiment.

… “Je demande au parlement et je

\demanderai au peuple si la chose
est néressaire, si les propositions
idu gouvernement ne sont pas jns-
tes a déclaré le premier ministre
en terminant sa réponse à Red-
mond. Et" M. Asquith a terminé
en demandant aux Nationalistes
de ne pas briser les négociations et
répété que le gouvernement n'a-
vait montré aucun favoritisme
pour aucun des partis en présen-
ce, Le discours du premier minis-
tre a été érouté avec silenre par
tous les Nationalistes qui par con-
tre ont fait des manifrstations
bruyantes a leur chef Redmon.l
suptout quand celui-ci a dielar®
qne le parti refuserait d'accepter
les nouvelles propositions du gou-
vernement sur la question irlan-
dairc.

Lloyd George qui prit part à la
discussion déclara que le gouver-
nement n'avait pas l'intention de
forcer le peuple irlandais à accep-
ter de nouvelles propositions.
La situation irlandaise reste 

LE CABINET ANGLAIS EN DANGER
La question irlandaise est entrée de nouveau dans une

phase critique. — Redmond refuse carrément d’accep-

ter les nouvelles propositions du gouvernement. —
Lloyd George, parrain de la récente entente entre les

partis irlandais offre sa démission en face du fiasco

de ses efforts. — Le premier ministre menace d’en

 

donc ce qu'elle était il y a un mois,
aver en plus la dissatisfaction
plus grande encore causée par la
faillite des propositions de Lloyd
George acceptées par les Nationa-
listes. A l'heure actuelle en l’ab-
sence dun bill rémédiateur l'ordre
en conseil stipulant la suspension
de l'acte du Home Rule tel qu'a-
dopté jusqu'à six mois après les
dix-huit mois déjà consacrés par
un ordre en conseil précédent, res-
te en force.

Londres, 25. -- La question ir-
landaise a atteint une période ai-
gue. Les députés nationalistes in-
sistent pour que la mesure soit

conforme aux termes convenus, et
ils -diseut qu'ils n'auront rien à
faire avec le projet de rendre per-
manente l'exclusion de l'Ulster ou
de diminuer le nombre des repré-
sentants irlandais au parlement
Impérial, en attendant le règle-
ment final.

Outre la question irlandaise, il
y en aura d'autres qui occuperont
le gouvernement, la semaine pro-
chaine. Des critiques du gouver-
nement tenteront de prolonger le
débat sur la nomination des com-
missi®ns chargées d'enquêter sur
les campagnes des Dardanelles et
de Mésopotamie, tandis que le vo-
te de nouveaux, crédits donnera
lieu à un débat général sur la con-
duite de la guerre.

Londres, 25. — Toute la presse
de la ville publie ce matin de nom-
breux commentaires sur l'imbro-
glio irlandais.
Le ‘‘Daily Telegraph‘’ déclare :

‘L’abandon des récents espoirs de
règlement de la question irlandaise
veut dire des troubles—des trou-
bles en Irlande. des troubles à la
chambre des communes, Nous nous
trouvons encore avec la vieille
meule de moulin au cou, plus pe-
sante et plus embarrassante que
Jamais et nous serons heureux si
elle ne géne pas chacun de nos
pas dans les eaux profondes qu’il
nous reste à traverser.”
Le ‘Daily News'’ déclare : ‘‘La

faillite des négociations laisse la
question irlandaise non seulement
uon réglée mais pire qu’elle n'était
auparavant, pire qu'elle n'a ja-
mais été depuis quatre-vingt.‘
La Presse déclare: ‘‘Tonte l'af-

faire est nne déplorable tragédir.
ll y a çu trop de délais et de mé-
prises et voici que nous nous trou-
vons en face d'une rupture de la
trève politique qui avait existé
depuis le commencement de la
guerre et les chefs de la nation au
lieu de s'unir pour vaincre l’enne-
mi commun vont être de nouveau
aux prises et de combattre les uns
les autres dans une dissension inti-
me et malheureuse.”

Le “‘“Graphic’’ déclare: ‘“Une
fois de plus le Home Rule a failli.
Le projet a failli parce que comme
dans tous les autres projets cette
proposition ne satisfait pas le sen-
timent irlandais et ne rend pas
Justicéa l'Angleterre,

—__

LA FOUDREDEVASTATRICE
St-Albert, 25. — Un violent ora-

ge électrique a visité notre région
hier soir. La grange de M. Arthur
Grégoire a été incendiée par la
foudre avec le foin qu'elle conte-
nait. La famille Grégoire était à
traire les vaches à l'étable voisine
de la grange quand la foudre frap-
pa l'édifice aHlumantl'incendie en
plusieurs endroits à la fois. Les
bestiaux ont pu être sauvés.

Les pertes ne sont qu'en partie
couvertes par les assurances. C'est
la deuxième fois à peu près à mé-
me date que les dépendances de
M. Grégoire sont incendiées en
deux ans.

 

 Aucun des membres de la fa-
mille n'a été blessé.

LES COSAQUES
EN HONGRIE

La population fuit affolée
devant les terribles cava-
liers russes. — Les Alliés
progressent lentement.

(Service du ‘ Droit.)
Londres, 25.—Le combat se con-

tinue dansle village de Pozière, oit
les Australiens ont pris un certain
nombre de prisonniers, six officiers
et 145 soldats.

Sur les autres parties du front,
l'artillerie a été très active sur les
deux côtés.

Rien d’important ne s’est pro-
duit entre Ancre et la mer.

SUR LE FRONT FRANCAIS

Paris, 25.—Une petite opération
au sud de la Somme nous a permis
de prendre une batterie ennemie au
sud du village d’Estrées, dit le bul-
letin d'hier soir. Depuis le 20 juil-
let nous avons pris sur la Somma
plus de 60 mitrailleuses.
Sur la rive droite de la Meuse,

après un engagement violent, notra
infanterie a occupé une redoute im-
médiatement à l'ouest du bois de
Thiaumont, prenant 5 mitrailleuses
et 40 prisonniers.

Le calme gouverne sur le reste
du front. Un de nos pilotes, le sous-
lieutenant Delorme, déjà cité six
fois à l'ordre de l'armée, est de nou-
veau cité pour avoir accompli une
série de bombardements sur les sta-
tions ennemies.

LES TURCS REFOULES
Pétrograde, 25—‘“ Sur le front

de l'ouest, il n’y a rien d'impor-
tant,’ dit ce dernier communique
officiel.

‘‘ Dans le Caucase, nos troupes
ont repoussé deux contre-attaques
turques sur la route d’Erzingan,
dans le district Ziaret Tapase. El-
les ont aussi occupé les hauteurs
de Naglika et notre avance se con-
tinue.

‘* A l'est de la route d'Erzingan
nous avons pris la ligne ennemis
sur la rivière Durum Darasi. Après
avoir repoussé plusieurs attaqueis
turques, notre cavalerie a atteint *
la ligne Boz-Tapa-Mertekli.”’

LA PANIQUE EN HONGRIF
Londres, 25 —Une dépêche de

Budapest au Morning Post, en date
du 15, dit:

‘“ Quelques détachements cosa-
ques ont réussi à traverser en Hon-
grie, hier, causant une panique dans
les villes de la frontière et causant
la fuite de la population de ces en-
droits vers le centre. Les Russes
ont pénétré environ 30 milles et se
sont ensuite rapidement retirés, en
se battant continuellement avec des
détachements de gendarmes.

Les correspondants expliquentla
panique en disant qu'une douzaine
de Cosaques suffisent à mettre en
fuite une pofflulation de 100,000.

““ Les fugitifs, continue le corres-
pondant, ont grandement embarras-
sé les autorités locales qui ne peu-
vent leur fournir ce dont ils ont
besoin. De plus, ils bloquent la
route, paralysant Je transport mi-
litaire et retiennent les approvision-
nements. Les réfugiés n'ont aucu-
ne nourriture. Les animaux entrai-
nés avec eux n'ont rien eu à man-
ger à cause de la rareté du fourra-
ge dans ces montagnes.

‘* Les journalistes qui ont vu la
sortie de Bukovine disent qu’il n'y
a que la fuite des Serbes au Monté-
négro et en Albanie qui peut lui
être comparée. Partout on peut
voir sur la route des personnes qui
meurent de faimi et d'’épuisement
et à côté d'elles des carcasses de che-
vaux.”
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CONTRE LA SCISSION

Londres, 25. -— Une dépêche de
l’Echange télégraphique, datée de
Londres, mande que les adversai-
res politiques de M. Redmond ont
l'intention de tenir une réunios,
demain, à Phoenix Park. Ils dési-
nent cette assemblée sous le nom
de ‘‘anti-partition meeting'’ (as-
semblée de protestation contre la
scission). La police les a autorisés

 

 à se servir du parc.
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Au Théatre Rassell, Lundi 31 Juillet et Mardi 1er
Aoiit, 1916.— Troupe Julien Daoust de Montréal.
Sensation Théâtrale sans précédent.— Plan de la
salle chez R.J. Bastien, prix populaires, 25,35 et 50€
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À Des remaniements dans la cédule

de la ligue Gatineau-Canadienne

 

Les vieux adversaires Ste Anne et Canadien se rencon-
treront‘dans deux parties au terrain de la Pointe, di-
manché:—La ligue a un fameux arbitre à sa disposi-
tion.—Le Gatineau solidement ancré en première po-

i 1

Lés'deux adversaires de la Basse-
Ville peront en présence dimanche
prochain dans la, ligue Canadienne-
Gatineau. Le Ste-Anne et le Cana-
dien joueront deux parties et on peut
g’'attendre 4 une lutte à mort. Cana-
dien est irrémédiablement en dérou-
te, n'ayant pas gagné une seule parti 3
dans quatre gfémarrages, mais s'il
faut en croire Joe Lafortune ct ses
étoiles, la guigñe qui s'acharne à eux
est âne chose du passé et dorénavant,
ils seront les Géants du circuit.

Entre nous, les amis, les Habitants
ne méritent pas un pareil sort car ils
ont réellement une assez puissante
équipe; ils ue se rendent jamais.

Ste-Anne a une chance

Le club de la Gatineau est bel et
bien installé en première position:
11 a même une avantage appréciable
sur son plus proche concurrent et il
est fort probable que les gars de le
Pointe auront le plaisir de décrocher
la guenille et de s'assurer de la cou-

pe.
Le Ste-Anne est le seut club qui ait

une chance et méme il lui faudra se
démener pour se mettrs sur un pied,

L'avan-:d'égalité avecJoo mengurs.
tage des (ats pas vols; ils l'ont
mérité grâce à un travail ardu et
consciencieux. De Carufel et Lafor-
tune ont le don de produire des vain-
gueurs; sous leur égide les joueurs
vont en s'améltorant. +. ntrit

Quelques changements

Les magnats de Conway se sont
réunis à la fin de la semaine derniè-
re et ils ont décidé quelques change-

sition.—Ste Anne est le seul club quiait quelqu’espoir.

 

ments dans la cédule: l'ère des dou-
bles parties commencée dimanche se
continuera jusqu'à la fin de la saisoL.
car plusieurs parties remises depuis
l'ouverture de la saison devront être
reprises.

L’admission restera toujours Ja
même, 10 sous et les clubs d'Ottawa
organiseront comme à l'ordinaire des
exercices en voiture Le prix aller

et retour ne sera que de 25 sous.

Canadien aura du renfort

Les Habitants n'auront pas l'air
d'un groupe d'estropiés lorsqu'ils
s'attaqueront au Ste-Anne dimanche.

La gérance a mis le grappin sur un
lanceur gaucher ct l'allure qu’il main-
tient promet d’espérer plusieurs vic.
toires à l'avenir; le’ Canadien aura
encore un nouveau receveur et un
troisième but. La troupe s'entraîne
à tous les soirs au carré Bingham et
tous les hommes sont priés de ne pas
manquer à l'appel. La pilule est mise
en jeu à à heurcs.

Un bon arbitre

Emile Turcotte arbitrera les deux
srencontres de cette semaine; les par-
.ties setontde 7 reprises. Emile est
‘sans contredit le meillenr * umps
qui ait jamais cu l'honneur de pré-
sider aux hostilités dans le circuit
Gatineau. La réputation qu'il s’est
créée dans la ligue de la Cité est des
pus enviahles et les magnats du cer-
cle de J. P. Conway sont unanimes
à déclarer qu'ils viennent de décou-
vrir un homme qui rendra de réels
services au jeu américain de l'autre

côté de la rivière.

 

La saison tire à sa fin

11 reste encore dix parties à jouer
dans la ligne Canadienne-Gatineau.
La saison prend fin le 3 septembre
et d'ici er temps, les clubs qui sont

enftretard auront encore l'occasion
a éliorer leur sort dans la course

sationnelle que re livrent les guer-
rie) de Con Voici la cédule tel-
le Que corrig “+

illet, 30—Ste-Anne à Canadien,
rties, à la Gatineau.
oût 6.—Gatineau à Canadien.
oût 13.—Ste-Anne à Tétreauvilie.

font 13—Canadien à Gatineau.

2

oût 20.—Canadien à Tétreauville.
oût 20.—Gatineau à Ste-Anne.

Août 27.—Tétreauville à Canadien,
2 rties.
d Feptombre, 3.—Ste-Anne à Cana-

i
uand il y aura deux parties sur

le iméme terrain, le premier combat
disputé A 2 heures; s'il n’y a
ne seule ‘partie, l’umpire criera
bâton ’’à 3 heures. Les parties
jouées la Gatineau et à Ts-s0

ia*,

Pisitions des clubs
dans la ligue Gatineau

Le Gatineau, grâce à sa double vie-
toire contre Tétreauville dimanche, a
obtenu un avabtage considérable dans
le classement des clubs. Les gars de
la Pointe peuvent contempler les étoi-
les avec aise, car ils n'ont plus à crain-
dre leurs plus propres concurrents; à

moins d’une malchance extraordinai-
re, ils ne devraient plus perdre une
seule partie.

Le Canadien n’a guère le droit de
se vanter car il lui faut encore gagner
sa ÿremière victoire. Si Joe Lafortune
pouvait fourrer dans je caisson de
ses'hommes qu'ils doivent améliorer
leur jeu au bâton, le Cañtidien don-
nerait une frousse aux meneurs; tant
qu'fl n'aura pas atteint ce résultat,
il Gevra se contenter du caveau.

q J

 

le grand chef, l'Habitant parvient

toujours à caser la piluie dans le filet
de temps à autre. It a compté deux
points contre Shamrock samedi der-
nier.
Tommie Gorman, d'Ottawa. s'est

lancé à sa poursuite et il est à la vel-
le de dépasser l’idole de Maisonneuve.
Pitre maintient sa position en troi-

sième. Notre copain Claude Lascelles
commence à se tailler une niche dans
la salle des éteiles; il a compté quatre
points samedi.

Voici la liste:

N. Lalonde, National . .
T. P. Gorman, Ottawa .
Didier Pitre, National .
J. ‘Egan, Shamrock
Boulianne, National .
Cy Denneny, Ottawa .
C. Spring, Ottawa .
R. Donihee, Cornwall
Watosn, Cornwall .

N. Penny. Shamrock .
Degray, National
J. Dooley, Ottawa .
Dandurand, National
C. Lascelles, Ottawa .
W. Walsh, Shamrock . . . .-. .
Mike Cummins, Cornwall . . . .
H. Hyland, Shamrock .
Roberts, Shamrock .

Doutre, National

Oukes, Cornwall .
Slimser. oCrnwall
Lapensée, National . . . . .
D. Phelan, Cornwall . . . .

McCarthy, Shamrock .
Ellard, Ottawa
Anderson, Cornwall. .
Somerville, Cornwall . . .
John Powers, Ottawa .
Gauthier, National .
A .Denneny, Cornwall .
Harkness, Ottawa .
Faruey, Shamrock . .
J. Welsh, Shamrock .
Paiement, National . .
F. MeMullen, Shamrock .
F. Degan, Cornwall .
R. Degan, Cornwall . .
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% i 6 PpNP ‘Ottawa attend Cornwall

ça neau . . . . D. 7 11 77]. de pied ferme
nne “ge 2 6666” +

4. La partie la plus importante cette
Telteanville : 501,108 1 des “semaine dans la N. L. U. sera In

Prochaines parties—Dimanche 30.
Juillet: Ste-Anneà Canadien, 2 par-
tien, à la Gatineau. ‘
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Gorman sur les talons
“ de N. Lalonde, le Grand
Newsy Lalonde est encore en tête

des scorers de la National Lacrosse
Union. Malgré l'étroite aurveil-
lance exercéb par les adversaires sur

rencontré Shamrock-Ottawa an Parc
‘Lansdowne. La combinaison frlan-

; ddise a pris sous l'égide de Jim Ka-
vanagh, des proportions redoutables:
leurs succès depuis l'ouverture de la
saison est tune preuve suffisante de la
puissance des gars du Mile-End. 11!
ne faut pas oublier que ces parois-
siens ont pris la mesure du Natiouul
à deux reprises et que tous les clubs
du circuit ont dû baisser pavillon de-
vant leurs phalanges.

De la sensation
La visite des Shams proJu:t ton- 
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En purifiant votre sang

 

  

 

    
  

 

  

PETITS.

cue. dl.

poison cane des maux et des
urs, dessansations de lassitude
s désordres dan les organes vi-
du corps humain. En débarras-
le système des impuretés toxi-
les pilules du Dr Chase pour

ie et les reins guérissent le rhu-
me, ie mal de tête, les douleurs

au dos, aux membres et par tout le
corps.

Pour démonstration nous vous ren-
voyons à la'déclaration assermentée
dé Mme Bergland. Ce sont justement
des expériences de ce panre quiont
sacqule aux. pilules du Zr Chase pour
168 nerfs tant d'enthousiastes adep-
tos. C'est pourquoi na les trouve
danas 1a plupart des foyers.

aime O  Bergiand, Dunkirk, Sask..
“Je rycommande hautement

goutlos pilus du Dr Chase pour le foie
reins à tous ceux qui souffrent

ee faiblease dos reins. J'ai souffert
du inai de tête. de douleurs dans le
Gos, # SIONS ‘8% eur
et moa sommeil était si irrdgulier e!

e jo peyvais & peine y trou-
7 4pr

A)

pa ae A

 

vouschassez la douleur
la déclaration assermentée d'une dame guérie par les Pilules du

Dr Chase pour le Foie et les Reins.

 

ap A ru)

ver quelque repos. J'avais le rhuma-
tisme et toujours une sensation de
lourdeur dans la région des reins.

““ J'étais nerveuse et j'avais de fré-
quents étourdissements. Une Jectu-
re au sujet des pilules du Dr Chase
pour le foie et les reins m'induisit à
les essayer. J'en obtins des résul-|
tats très satisfaisants et je- puis les
recommander à quiconque veut être
guéri de toutes affections des reins.

M. W. E. Johnson. commissaire des
serments, écrit: ‘ Je certifie par les
présentes, Que je connais Mme Ber-
gland et crois que sa déclaration au
sujet des ptinles du Dr Chase pour
le foie 6. les reins est exacte et véri-
dique.”

Mettez A l'épreuve les plivles du
Dr Chase pour le fois et los nerfs lore-
que vous éprouveres une sensation
de torpeur et que l'action de votre
foie. de vos reins et intestiraest lan-
guissante et vous apprécierez bientôt
leur valeur. Une pilule par dose, 25c
ter OfteBREE tous les négociants ot PDemarttendiasors. -

Burns, Adams; Mamaux et Gibson.

jours du sensationnel. Dans 17 temps
pagsé, les constables se faisaient ros-
er d'importance; ces jours-ci, les ath-
lètes plus polis s'entregorgent, mals

laissent la force consiavulai:e de
côté. On se rappelle que lors de la
dernière visite des Irlandais, King
Brady fut logé au violon à la suite
d’une altercation avec Claude Lasce!
le. Il y aura foule samedi prochain.
la partie sera intéressante au possible
car les fil& d'Erin sont les coqs de fa

|Mgue et His entendent augmenter leur

avantage au détriment des Sénateurs.
les locaux s'exerceront co stir à

8 heures.

 

Les Indiens St Régis
viendront à Ottawa

Le président Joe Kent et le secré-
taire Ernie Butterworth ont protité
du voyage à Cornwall pour s'abou-
cher avec les Indiens St-Régis ot cuir
clure des arrangements pour une
portie qui sera jouée au Par- !ans-
downe le jour de la Fête du l'ravail.

Frank Oakles, Tom Sands, Alex.
Thompson. John White et aures vé-
térans s'aligneront avec los Peau-
Rouges.

Les arbitres don-
nent satisfaction

: Le président St-Père mérite les
chaleureuses félicitations de tous les
sportsmen pour le beau travall qu'ii
fait dans l'intérêt du sport. Les ar-
bitres qu'il choisit ont su contrôler
les joueurs qui avaient trop d'étran-
ges prétentions. Si.les débuts de la
Ligue ont soulevé des critiques, il n’y
a plus raison de se plaindre aujour-

d'hui.

 

Welsh et White se
tapocheront a Colorado

Chicago, 24. —Freddie Welsh,
champion poids-léger, et Charlie Whi-
te de Chicago ont apposé leur signa-
ture à in contrat pour une bataill»

de 2% reprises qui sera décidée à Co-
loradn Springs le 4 septembre pro-
chain. Les promoteurs garantissent
une bourse de $17,500,

torseout

Toronto obtient la
décision sur Montréal

Toronto est en troisième position.

Les Leafs ont frappé uno mine dor

et leur pourcentage augmente à tous

les jours. I se pourrait fort bien
que les hommes de McCaffrey cau-
sent des dommages incalculables aux

clubs adversaires avant la fin de la
saison. i
Montréal a visité la Ville-Reine

hia r et un combat royal s'engagea.
ore } nçait pour Montréal et Mc-

Pore ce s'est fait tapocher de tail-
Leafs. Les vainqueurs enregistri-

rent l'unique point de la joûte à 1a
quatrième reprise; une seule erreur

fut commise au cours de la. partie.
Providence s'est fait tapocher de tai-
le par les Orioles: lorsque les équipes
se retirèrent. les Gris avaient amassé
le joli total de 0. tandis que Baltimo-
re avait neuf points à son crédit.

Providence, 24.—-
Score:

Baltimore . 033202200—9 14
Providence . . 000000000—0 6

Morissette et McAvoy; Baumgar:.
ner, Billard et Yelle.

R. H. E.
"
LE
_

Toronto, 24.—
Bcores: R. H. E.

Montréal . . . 000000000-—0 5 nv

Toronto . . 00010000x—1 7 1
| Cadore et Howley; McTigue et Kel-
v.

Newark, 24. —<
Score: R. HE

Richmond . .. 990001020—-3 4 n
Newark . 000000001—1 11 ?

McKenery et O'Donneil;
Schacht, Healy et Schwert,

REMISE

.Buffalo-Rochester, à plus tard.

POSITIONS DAXS L'INTERNATIO-

Enright.

NARE

G. P. Pc.
Buffalo 43 34 553
Providence . 41 37 543
Toronto . 41 436 532
Montréal . 42 39 519
Baltimore . 43 40 518
Richmond 40 42 483
Newark 85 46 432

Rochester . . . . . . 30 45 400

Parties aujourd'hui: Montréal 2
Toronto: Buffalo à Rochester; Balti-
mare à Providence; Richmond à New-
ar

[menager,

Détroit perd toujours
dans la ligue Américaine

Chicago a gagné la seule partie
jouée dans la ligue Américaine hier.
La partie fut chaudement contestée.
car il fallut treize reprises pour ré-
gler le débat. Les Sox ont gagné :
à 2.

Détroit, -24.—
Bcoro: R. H. E.

Chicagn— 13 reprises . 3 a 3
Détroit—13 reprises . 2 71 0

Wolfgang, Williams et Schalk,
Lapp. Lynn; Coveleskie et McKee.
Baker. .

POSITIONS DANS L'AMERICAINE

2ème partie: RHE
New-York 51 36 BB
Boston 49 37 570
Cieveland . 49 3% 570
Washington . 47 39 b4T
Chicago . 48 43 b27
Détroit . 46 45 505)
St-louis . . . .. 28 49 344
Philadelphie . 19 61 237

Parties augnmrdhal: New-York à
Chicago: Washington a Détroit. Phi-
ladetphie à St-Loufis; Boston à Cla-
veland.

me.

Pirates triomphent
de Philadelphie

Pltsbargh, 24.-—
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AVOCATS et NOTAIRES

Etude: 18 RUE RIDEAU, Edifice de‘
La Bauque Nationale.

Tél. Queer 1184,

àCANOE
Vincent et Béguin

 

  
LE HôeNdRaIÉ

Pour faire nettoyer vos TAPIR nt 3
faire téparec vos MEUBLE|

A PRETER
| Angle des rues Bt-Patrick et“i

Téléphone Rideau L443,
5seut} an. a,;gw  
 

Edifice Plaza,

 

  

. OTTAWA, Ont.
Tél. Rideau 21404

Bureau A Casselman, (mt, chez M
Insenh Racine, tous las hi Vlis matise

AUG. LEMIEUX, CR.

 

| Tel.J. B. T. CARON J. F. LABECLLE B. 425, Fstumesaomues"ron

CARON & LABELLE A. LEVAC
AVOCATS et NOTAIRES PEINTRE-DECORATEUR

Ouvrage de tons genres: Peintre de
maison, vitreur, lettreur, tapissier, im
teur, etc, ete.

447, RUE ST-PATRICE
66-161

45 rue Rideau

Argent A prêter

 

 

VOULEZ-VOUS
Que tout ce que vous avez à faire

   

 

-Cincinnati . . | 5

Parties aujourd” hui:

402

(‘hicago a Bos.

al

ton: Pittsbugh 4 Philadelphic; Cin-
cinnati à New-York; St-Louis a
Brooklyn.

 

Jennings suspendu
Détroit, 24.- Hughie Jennings, le

populaire gérant des Tigers, ne lalsac
jamais passer une occasion d’expri-
mer ses Vues aux arbitres. Au cours

de la partie de dimanche, il eut quel-
ques mots avec Lannin et commeil ne

voulait pas céder, l'arbitre lui pro-
mit une vicille ronde. H tint pa-

role et hier Hughes fut uvisé qu'il
était suspendu indéfiniment.

: a

Naps supérieurs aux Giants
1

 

Cleveland, 2 Cleveland a défait
New-York National gens une partie
d'exhihltion jouée ict anjourd’ hui. Le
score fut de y à 2.

>

La ligue du Croquet
Ilier soir. malgré la grande chaleur

que nous avons cue dyrant la journée,

les amateurs du creqaef ont eu leurs
parties de ligue quand même. Nous
devons dire que de plus en plus le

croquet est papulaire parce que nous
voyons à chaque partie beanegun do

spectateurs venus Nr la continuation
des parties pour ta Coupe Pinard.

Hier seir, po Qns été témoins
de Ja rencontre.entre les clubs Natio-
nal-Ottawa, chz le club Ottawa, rue
St-Patrice. Trois --parties ont

jouées.  Aprs les parttes jouées tous

les spectateurs se séparèrent enchan-

tés d'avoir avsisté à nne soirée aussi
intéressante.

Voict le résultat des trois parties:

Premjère partie: Ghkub National,

MM. S. Montha et H. Bériault; club
Ottawa. MM. Jos, Laporter et D. Plan-

cher, zagnée par le club Ottawa.
Temps. 1,55 hbenre.

Deuxième partte: club Ottawa, MM.
H, Proulx et Alex. Yanasse;elub Na-
tional, MM. Jos. Ségnih et FE. Château-
vert. gagnée par le club Ottawa.

Temps: 25 minutes.
Troisième partie: club Ottawa,

MM. Jos. Cnsson etJgseph Proulx;
club National, MM, 1At Ouellette,
et Henri Bordeleau. Gagnée par le

vu

 

Hpécialiste pour toutes les
maladies des pieds.

Corz, Qignons, Ongles irréguliers.
Traitement sans douleurs

Prix raisonnables.

Ch. 202. Edifice Bangne Union.
85 RUE SPARRBS Tél. QUEEN 2154
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clubs d’être présent.
Le Secrétaire.

 

CHALETS D'ETE

 

Situés sur la ligne d’Aylmer.
Le service dus tramways y est
rapide et fréquent..'On peut se
rervir de 1’électricité pour faire
la cuisine. C'est l’endroit idéal.

Pour vous y conduire.

HULL ELECTRIC COMPANY
117 RUE MAIN HULL

H. PERIARD & FRERE
CONFISEUR

Marchandises toujours fraiches.

  

 

promptitude et attention.
S’adresser à M. A. Romain, Tél,

Queen 6272, 32 Sherwood.

F. 0. TREMBLAY
21 RUE ST JOSEPH HULL

Entreprensur général. Levake et
transport de maison, posage de brique,

de pierre et de ‘ciment. Evaluations
gratis sur demande. 24-7-16-1n

E.W.LAFLEUR
Glace dé première qualité prise sur
‘La Gatineau.’’ Voitures pour

déménager. Prix modérés.

248 RUE CHAMPLAIN, HULL
Téléphone Queen 2276

,
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J. B. Dorion
le photographe des

ENFANTS

118 rue Bank
près de la rzr Albert 
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de bébés souffrants.

enchantement les douleurs

Le Sirop Gauvin,
POUR LE

RHUME
Soulage ds la première dose et *
Tous- 1t promptement .

humes, Bronchites,
Enrouement.

PRIX : 28 cts la bouteille.
  

Le Sirop d’Anis Gauvin
POUR LES ENFANTS

Est un remède de famille qui, depuis plus d'un quart
de siècle, a sauvé la vie à des milliers et des milliers

Il fera disparaître comme par

de coliques ou d'indigestions, et assurera au bébé un
sommeil calme et réparateur.

yp

EN VENTE PARTOUT: 25 cents LA BOUTEILLE,

  

  

poe Migraines, Névraigies,Sciatique,

provenant de la dentition,

~

tsCachets Gauvin
_ CONTRE LE

MAL DE TETE
Soulagent promptement :

aux de Tête,

et toutes les douleurs.

PRIX : 28 cents la boîte.  
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  Nous disons, hâtez-vous, car en

miserez de l'argent, et de plus

tre bureau est à Reorn: ; R. H. E.
Philadelphie |. 001000600—1 = 1
Pittsburzh . . 13102101x—9 14 0  ches Edmanson, Bates and Company,

Limited, Toronto, 12
i ; PE

/

‘
‘

Pas d'autres parties

7

ibaa

EENSS.

AOEUX QUI N'ONT PAS ENCORE FAIT LEUR.
PROVISION DE

CHARBON

leur service. Nous en avons en quantité de toutes les gros-
acurs, Cendre blanche ou Cendre rouge. N'oubliez pas que na-

38 RUE SPARKS. — Téléphones, QUEEN 800 et 881

popper - ~~
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achetant À présent vous écono-
vou® vous assurerez d’u nmeil-     
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ébesof Avocat pour Ontario el Qu transporter le soit sûrement, pr
pourvoiUSyi di ÉDIFICE ‘'BLAOKBURN’’ ment et à prix modérés? 5 prompte

45, rue Ridoau, Angle den rues Rideau Adressez-vous À
et Buasez, Onttawa, Ont. “LAROSE TRANSFER’

Téléphone Rideau: 2717. 79 rue Nelson, Ottawa. Tél. R 1489
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eovrre BELCOURT, RITCHIE 5 ( N. POIRIER & File À

ç CHEVRIER Katrepreneurs en Construction
POUR Avocats, Procureurs et Notaires 193 RUE CATHO ;

Ontario et Québec OTTAWA ARZ
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1, PF . L'arbitre des parties a été M. Léon

Brooklvn ; 45 ’ oh os La"hanre, cavitaine du club Ridean. AVOCUAT, NOTAIRE, Ete. eere
Philadelphie 44 3% hod La prochaine joûte aura lieu jeu- 18 RUE RIDEAU - OTTAWA . ot

; 34 547 (Al 1e 27 courant au terrain da club ’

Crea a 45 Ra Rideau. rue Water. entre les clubs Na- Edifice ae La Banque Nationale La Cie GAUTHIER, Ltée
New-York oo 24 43 474 | tional-Ridean, ct la partie commen- Téléphone Queen 5477 _|Entreprencurs do pompes funèbres
Pittshureh . } ax 4» 47" |cera à 8.30 heures du soir, avis au | ee mere cr a ct embaumeurs
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163 RUE PRINCIFALB 259 rue St Patrice. Tél. R. 804
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RELIURE CANADIENNE
176 RUE YORK. OTTAWA, ONT.
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E. CHARRETTE,L.L.L.
‘Reliure de toutes sortes.

Bpéecialité: Reliure de luxe, Prix’ ne
AVOCAT diques ot ouvrage garanti.

106 RUE YORK. OTTAWA, Ont,
ee CH. MORRIEIL Prov. Tél. B. 590
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Avocat et Notaire Public

91, rue Rideau, coin Mosgrove
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Inapeoteur Médical pour ‘‘The Gana-
“al Animal Insurance Co. of Canada.’

Téléphones: Rideau 2363, 1633

OTTAWA.
L. H. MORYSSET, gérant de 1’ Ontario,

WA, ONT. 12-6-16
 

 

l'él. Queen 2985

Dr F. ALBERT DUMAS
Des Hôpitaux de Paris et de Lupd:es

119 RUE WELLINGTON,

DrJT COUPAL
Chirurgien Dentiste

307 rue DALHOUSIE, OTTAWA
Appartements Gauiin

NOUVEAUPAIN DE MENAGE
Demandez à votre épicier pom

Spéciaité: Chirurgie. par BENOIT, 305, rue McKay,
Consultations: 8 à 10ini 2 à « Téléphones Rideau: 2934 et aoil.

p.m.; 7 à 9 p.m. 137-11-9-16

 armere

OTTAWA FEATHER M. &S. CLEANINGCO.
548 Wellington. Tél. Queen 7735

Matelas, lits de plumes et oreillers
refaits à neuf, nettoyés à In vapeur et
rendus sains. Réparation et rembour-
rement de meuhles de tout genre.

HULL, Qué.

 

  

Des Hôpitaux de
ne et

Spécialités:

—

Yeux, Oreilles, Nez Gorge.

105, RUE RIDEAU, OTTAWA
Téléphone Rideau Bdge,Ty

   

Dr RCHEVRIER

Téléphone: Rideau 2906 0 ses

_ 28510) M, ALBERT LAROCHE
~Dr GASTONMORIN Plombier

Spécialités:— Installation de
chambres da bain, réparages de
toutes sortes. Ouvrage garanti.

Paris Londres, Vien-
New-York.

Consultations: A Ottawa, 1 2 5 p.m. 61, rue Frontenac, Hull,tous les jours. 7 à € pm, mardi. fendi Téléphone Queen 5792
et samedi. A Hull, & à 9 p. m,, lundi,
mercredi et vendredi. CT CS CS

  

ROIS DE MOULIN
La Corde, 83.35

‘| Bois coupé. — Le voyage, 81.60
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Consultations: 1

Dr J. C. WOODS,BA
Médecin et Chirurgien

Licencié pour Québec et Ontario.

Angle Sussex et Cathcart

Téléphone Rideau 623

G. VANASSE
+ 168 AVENUE DALY Tél. Rideau 888. 151-27-9-16

Spécialité: Chirurgie Abdominale :
Heures de bureau: 3 à 4 pm. Ps

Téiéphone Ridesu 706 Oostruction es Répars,

LS tion de Malsen
Raestaurations de toutes

sortes à bref délat

Tél. Quecut 1818

 à 3 et 6 à 8 pm.
 a

 

Spécialités: Acco

DrJ. M. LAFRAMBOISE
MEDECIN ET CHIRURGIEN

dies des femmes.
591, RUE ST-PATRICE, Angle Finard
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ALFRED COTE
Marchand de CHAPHAUX, CAS
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at

401 rue Sparks, Tol. Q. 365%.
311 sue Daihowaie, Tél. M, 719

 

 

QUETTES et PELLETDRIES. M: di LANDREVILLE -
180 RUE RIDEAU, OTTAWA riaigreSyÿ

Téléphone Rideau 7667
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J 0 8BEP H CO TE Etablissement deNettoyage 0 de

AGENT D'ASSURANCE Teinturerie de a
Feu, Vie, Accidents, Automobiles, PA BR K ER q

   

Ferblautier, Cou
niches. Gramdo 

Téléphone Quesn

|

MARCHAND DE FEB

maudes de la cainpagne.

 

Grandes Vitres, etc. 100 RUÉ BPARES — me Kal)
orT 08-799 .

18 Tee AFLARENOP,€ TAWA 180 RUB OED 1087 OTTAWA

ALBERT GAUTHIER |'H. LAMGURÊUX

 

vrevr, Poseur de Cor- YY
atteution aux eom-

- COUVREUR EN CRAVOIS
Expert en Travaux de Cimest

Ouvrages Garanti Taux Raisonnsbies. saità" ’ tuSLARRNCE,qua15worYORE - CTTAWA
) 16 Rideau 3630 _

- Tm A en = Tex

Spécialité: Gâteaux de noces. Dr L. C.E. BEROARD taux fixe de 1 à 70 ans sur

9870 Wellington, Ottawa, Ont. MEDECIN ET CHIRURGIEN qu les plans les plus mo-
‘ —— ions: derne ; -COMBUSTIBLES EYPopu 3 à 4 solue.s avec garantie ab

Je désire annoncer su publie sa, CUparQuenneOTTAWA LA SAUVEGARDE
que j'ai en mains une grande erreur — COMPAGNIE "
quantité de bon bois sec et bon D'ASBURANCE-VIS ‘Ç

bois vert coupé. Dr À. D. TELMOSSE Edifice Banque Nationale
Tout ordre sera rempli avec Médecin Vétérinaire

Pontiac et Wright. Téléphone ‘Qi 4066

le nouveau pain de ménage fait
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LE DROIT, MARDI,7525 JUILLET 1913. PAGE TROIS. |:
memere mr = = —==#

LE MARCHE CEUXQUI TOMBENT DORION ADMISÀ CAUTION veaux chars éclairés à l'électricité VAISSEAU DE GUERRE : t
; et AGOUs-VeuLRUFARESLies salaires ALLEMAND ATTAQUE*

Purr | > Bo, . vee pen- : €
Le marché ne varie pas beau- AU CHAMP D'HONNEUR Montréal, 25.—Théophat Dorion, seront de # aves D Berlin, via Sayville, À — Une,

. st. 42 ; . :’|sion, et il y aura du travail pour| jc s.he des agences,que d Li
coup et les prix se maintiennent. |. = _ sténographeofficiel, employé an dé-| rois mois. dépêche « genet de,
Carottes, le paquet. .. . 3 et 4e os. Fortunat Villeneuve, 425 partement du Seerétaire des Affai- 2 mo | ‘ tions, Stockholm, mande qu’un sous-ma-*

‘Betteraves, le paquet . . . . . 4c (Sussex, Ottawa, prisonnier. res Etrangères à Ottawa, accusé i plus He es in eniets rin russe a déchargé une torpille

Salade, 2 pieds . .. . 5e| John Erskine J. Simpson, 189 |ces jours derniers de trahison pour a resser au rea! des 34 e § coutre le vaissean de guerre alle-
= Céleri, le pied . . . 10 et 15¢| Le Breton, Ottawa, malade. avoir offert de fournir des infor- So Lamb hi eru, ans maud ‘‘Elbe”, daus le golfe de“!

Or L'ENQUETE LALONDE LA CAISSE POPULAIRE Oignons, le paquet, la douzaine 10e| F. Zotique Désautel, Ambhers-|mations du département3 une com- par éphone Queen . Bothnie,à l'intérieur des daux ter-

de } Plus l'enquête Lalonde se con-| Le ‘Bulletin Paroissial’’ fonde Concombre, 2 pour .. .. .. 10¢ burg, Ont, à l'hôpital. pagnie ennemie des alliés, acour —=—>—— ritoriales suédoises.

Volt tinue, moins elle est intéressaute, beaucoup d'espérance sur le sue- Radis, paquet, la douzaine . 15e —>e——— paru devant le magistrat St-Cyr et L'amour ne va pas toujours à Ou rapporte de La Haye que les

an ; , ; Rhubarbe. le paquet. 4 pour 5e! a plaidé non coupable. ) , Anglais ont confisqué la ourrier _
p et plus ou questionne, plus on !cès de la caisse populaire fondée » paquet, p . LA QUESTI N MEXICAINE ; . .lce qu’on est convenu d’appeler iè ] di
bés semble s’éloigner du sentier où où dernière le Rév. Père Choux, chaque... . . . . 5 et 10e Par l'entremise de ses avocats, il p b il t simp! t de premiere classe it *steamer

e g dernièrement par le “Vv. r : ‘ — { es S eau et bon, il court simplemen Ryndyani”. allanËdes Indes hol

tres devait trouver un nombre... très Desjardins. Voici commentil s’ex- Oeufs, la douzaine . . 26 à 29c demandeà être libéré sous caution. vers ce qui attire le coeur yndyani . altant des Indes hoi-

; i mi ‘ , i aris, 25. — M. J. Sanchez An- is M. StCyr ref lléguan ‘ landaises à Rotterdam.
ble grands de scandales à tout casser. prime dans son dernier numéro : Beurre, la livre. .25 et 30c| Paris, 20 J. Sanchez An- {mais M. StCyr refusa, alléguant

( Beau temps mauvais t&ups, À la Lundi, le 10 juillet, une centaine Poules, le couple . . . . . 92.50 |cona, le nouveauministre mexicain que le cas présent, seul, un juge de memamass

fai chaleur comme à la température | de nos citoyens se réunissaient à Poulet, la livre. .18 et 22e|en France, a fait une déclaration {la Cour Supérieure avait cett: ja.

en faoide, nos édiles se rendent À |Ja salle Notre-Dame pour entendre Lard, au quartier . 15 et 16c |à la presse francaise dans laquelle ridiction. B

qu l’hôtel-de-ville et siègent pour re[la conférence du R. P. J. M. Des. Boeuf, au quartier, la livre 11 1-21 ilnie absolument que l'Allemagne} Une requête fut en conséquenc®|p

qu rien apprendre sinon qu ‘on ne jardins, OM.1, sur les avantages . et 12e |eût exercé la moindre influeuce présentée, hier, à cette effet, en C H A R B O N

th connait rien sur la conduite de|d'une caisse populaire. L’auditoire Veau, la livre. . . . . .12 et 15e|sur la conduite du gouvernement [Cour de Pratique, Mtre Edouard ;
Lalonde. L’échevin Chénier lui- [était peu nombreux mais combien Agneau, le quartier. . .$1.40 mexicain au sujet des Etats-Unis. Fabre Curveyer, représentant le L'été et les prix d’été sur le charbon toucheront bientôt à

pe même, hier soir à la clôtu-[attentif! L’orateur avait à peine Avoine, le minot . .57 et 60e |! déclara que les difficultés entre gouvernement, n'ayant pas fait leur terme; l’automne nous apportera les augmentations or-

w e, ‘disait ouvertem-nt ne pas|terminé ses explications que déja Foin, la tonne . . . . . £14 et $18] les Etats-Unis et le Mexique sont | d’objection, la requête fut accordée, dinaires daus les prix du gros, et, peut-être aussi, la rareté ;

d douter maintenant que le conseil |la Caisse de Notre-Dame de Hull Fourrage vert .. . . . $14 et $18 [en voie d'aboutir à d’heureux ré-|moyennant un cautionnement de du charbon. Nous conseillons à tous ceux qui désirent “co- &

w serait obligé de blanchir Lalonde. [était fondée. Le lendemain, les of- Blé, le minot ....  #125[sultats. Ç $500. nomiser de l’argent, de faire leurs approvisionnements sans

Huit officiers de police avaient ficiers étaient nommés et avant la Pommes de terre, poche . . $1.60| M. Ancona affirma que les pré-{ Mtres Leblanc. Brossard, Forest retard.

y été assignés pour comparaître hier [fin du mois la nouvelle caisse sera Paille. ... ..- €. ...$7.00 |tendues relations secrètes avec le [et Lalonde sout les avocats de Do-

r soir, mais un seul, le capitaine [en pleine opération. Pour assure: gouvernementmexicain ont été in- rion. JOHN HENEY & SON, LTD.

Dion y était. Preuve que tout sem- yn état parfaitement légal à une ventées par ‘“certains cercles fi -a— 20, RUE SPARKS, — Téléphones, Queen 4428-4429

' ble conjuré pourfaire durer aussi caisse de ce genre, il faut passer à LA DEPOUILLE nanciers bienconnus, qui ont fa- L'Ouest Canadien d de 40,000 Succursales: 76 rue Nicolas, Téléphone Rideau 303 et 639.

longtemps quepossible les séances. [travers une procédure assez en- briqué des télégrammes annonçant uesi Lanadien demande 2U, 370 Catherine, Téléphone Carling 1340.
1 3 {| À à l’Eur la mai ; moissonneurs 1 rue Catherine, Téléphone Carling

la ville était visitée hier soir par|nuyense; mais anjourd’hui que ; suropue que‘a main sachée. de ‘

un cirque et le chef de police tout le méeanisme est bien réglé, mere l'Allemagne dirigeait les affaires O ea purge

croyant de son devoir d’envoyer|nous promettons pour un avenir| Paris, 25—Une dépêche de Rome extérieures du Mexique.” “Le gé- L sent du Gonv

ses hommes en cet endroit en à [assez rapproché, des soirées bien à l’angence Haves rapporte que sa- néral Carranza, ajouta le ministre, es TEDYRen ants . ue ;

averti le maire Archambault quilautrement intéressantes, Quand |medi, à 8 heures dusoir, le cercueil # fait plusieurs fois, et tout récem- ment apres des recherches ont de- Le tout pour 10¢ Nous vous offrons cette

lui dit de faire son devoir d’abord [nos caisses d'épargne et de dota-|contenant le corps de Léon X11[|Ment. des déclarations formelles cidé que quarante mille moissou- p casion afiu d'obtenir vot

avant de se rendre à l'enquête. [tion auront fonctionné quelque [fut transporté à son nouveau lien|# ce sujet. ; neurs seraient requis cette annee clientèle. Pour la somme de 10 SOUS nous vous ferons port

Lorsque le maire à fait connaître |temps, il y aura des surprises mê- de repos, dans la basiligue de Saint Al est également faux, déclarele dans 1 Ouest canadien. venir par poste, ce lot de jolis objets. Coupons de.soie db:

le situation au conseil, l’échevin {me pour les officiers, Jean de Latran. La cérémonie fut diplomate, queles officiers alle-| Le Canadian Northern offrira couleurs assorties, six verges de dentelle, uu paquet dé soi

Chénier eu a profité pour féliciter d'ordre privé et tous les assistants mands alent ete enrôlés dans l’ar-|les mêmes taux réduits que l’an-

|

à broder, nue bague plaquée en or. Le tout par poste pour 10 SOUS. 3 lots ©

le maire d’en avoir agi ainsi. RETOUR DES VACANCES étaient des membres du haut elerge. mée mexicaine par des interme- |née dernière. La première excur. |sous. Adresse: SEVILLE LACE CO., Orange, New-Jersey.

Le capitaiue Dion s’étant rendu, Le Dr H. S. Allard, chirurgien. Le cardinal Merry del Val, en sa diaires agissant aux Etats-Unis ou {sion aura lieu eutre le 15 et le 22 -

on décida avant d’ajourner à ce dentiste de Hull est maintenant du Qualité d’archiprétre de Saint dans l’Amérique du Sud. août, la date sera annoncée plus
: » . . 1 @ INS . or 5 1 ——Career ©

| soir de l'entendre afin de ne pas |retour de ses vacances, Il sera à Pierre, mspeeta formellement I tard. Siro du Dr. Fred Demers

le faire revenir. On se demanda |son bureau tous les jours comme perucil et trouva que, malgré une ; uriitea pas souf- Le aCnadian Northern offrira a

| quelques minutes si on avait quel- par le passé. ssure longuede quelques centims- ert croit difficilement au mal des trains spéciaux sans change-

qegris à por à M Din IT pinsun Pr gentMore One apte crTOP EREE, àoset après une recherehe minutieuse, , 'ppe de bois, le réceptacle en zinr us le caraetère des époux est Winnipeg par la nouvelle ligne mproyes- n o t liques, et pour tous lee busniaa des
l'interrogatoire commenca. M. Lexamen oral est commencé hier de l ntériens était intact. La cé-!léger. plus le lien du mariage est courte via Pembroke et North Bay. poursomme.Condeout.re coliques, po

Stafford ue voulait pas se mettre &Prés-MIAI. rémonie dura un quart d'heure. lourd. Ces trains compreudront les nou- DRPOY: 300 RUR SY-DRNIS. MONTREAL.

eu frais de questionuer parce que = - rer rm re rerrerei _ rtepa rere

tous -les hommes n’y étaient pas,
ais il s’y laissa aller à son tour.

:.‘M. Léonard, un barbier, deman- * + ° °

da,ou ‘témoin s’il avait été averti #

de surveiller les boutiques de bar-
| bie¥g. qui travaillent le dimanche. a nie 1 l e

| M. Dion ne s’en rappelle pas. Il ne e ©

fait pas de devoir extérieur.
On le questionne ensuite longue-

ment sur la conduite du chef Le-
mieux et du sergent Lalonde, mais , ’ a

appt pass ous aurez Deux fois pour de votre Argent le 3ém tte
faits qu’on lui mentionne et il dit a a eur € VO re r en € € € our € ce

que Lalonde a toujours fait son -

devoir à sa connaissance, Il a mé- 9

me été sous ses ordres, pendant
son stage intérimaire de chef de
police, et Lalonde a toujours fide-
lement exécuté ses ordres. ,
Les questions se continuent avec

toujours le même résultat. Finale- - . -

ment, M. Stafford veut poserquel Vente de Gants Bas de $1.00 pour 69c Blouses Middy 45c
Poreiones onoseen i Ptau Sel Les acheteurs de mercredi auront 1’op- Bas de pure soie pour dames, avee suppor ts 30 seulement de boules Middy désassor-

$ y oppo disant qu el- portunité de se procurer des gants de 75¢ et Is doubl bl ties; quelques-unes sont légèrement salies.
les sont hors de la question. M. Lo ‘ g sour la jarretière et pieds doubles: noir, blanc Wi,

Stafford s'indigne et accuse À $1.00 pour 69e la paire. Ces gants sont faits et de couleurs. Valeur de $1.00. Prix Valeurs jusqu'à $1.00. Mereredi - 45€ 4

nouveau M Forcier de vo loir de lisle extra fin, avee 2 fermoirs; tout blane de mereredi .. .. C ee os .

. yo aa à un ou avec piqures noires. Prix de vente ‘ “Froisième Etage.
conduire l'enquête à son goût et Bas de lisle pour dames, noir et

; d'écoulement mercredi C i i Cs’en va en murmurant. blanc. Prix de mereredi Ce ee R bes dEnfants
L’interrogatoire terminé, M. Etage Principal, Etage Principal. ot

Forcier demande s’il ne serait pas B M . _ 45 robes Jenfants. das dla

plus prudent dans l’intérêt de la rassie . 4 : 41 1 3 de Z à 4 ans. d'aites indienne bleu marin

ville et afin de ne pas canser de res: o1tré Prix Spéciaux dans les Tissus Valeurs jusqu'à 49e. Mereredi "27
chicanes et de rancunes entreles Ecoulement de brassières de tout genre; Lavables dar Pain, — ; C

hommes de police, de faire tomber garnies de dentelles et broderies; quelques- . Troisième Etage.
immédiatement l’enquête et de unes sont unies; d’autres de fantaisie. Mousseline de couleur de 15c pour 10c.
faire un rapport déclarant que jus Prix réguliers de $1.65 a $5.00. Prix de 30 pieces seulement; différents modeles et Parasols $1 95

qu’à date rien n’a été prouvé con- vente d'écoulement, mercredi à MOITIE couleurs. Une spécialité à ce prix.

trè le sergent Lalonde. PRIX. Mousseline de couleur de 19c pour 12'zc.

M. Chénier. s’y oppose. Je suis Troisième Etage. Rayées et fleuries sur fond pâle ou fonce;

presque eertain que nous serons . quantité limitée ; achetez à bonne heure.

qligés de blanchir Lalonde, mais Serviettes de Bain. 30c pièce Btage Principal ne
nous devon. p a °

leve s continuer l’enquête; Robes pour Dames a prix
agrepie prom a vi Réduits Dentelles, 98c la Verge
Sur ce l'enquête s’ajourne à ce eduits , 150 verges de magnifiques dentelles, inser-

soir. 18 robes seulement de soie taffeta et tionsotetaeiones ainsi
- de satin de couleurs assorties, Val BD ene ese es >

| LA REVISION jusqu'à $22.00. Mereredi . Hepes que dentelles Allover, de 18 pouces; blane seu- .

Les reviseurs travaillent active- ee 12 « - $12.50 lement. Valeurs jusqu’à $2.25. Mer- 98¢

ment, et s’il faut en croire l’esti- Credi .. 2. 44 ss 44 41 4e an ee ee
tmateur de ia ville, M. St-Jean le Troisième Etage. Etage Principal. i

travail marche très bien. On a re- Une quantité limité de parasols de cou-
visé hier le quartier No. 4. Dans . . 2 Pw
ce travail, on à donné que petite Voile Noir, 5%¢ Marché dans les papeteries fleursdefantaisie, monturevuaet man.

. ._, ehe en bois nature ,
baisse sur la rue Principale. Cer- bus = Val : 100 boîtes de papier à lettre et enveloppes ed Ju * 05€
taines parties gardent cependant ant le double de ce prix. en toile. Extra spécial, chacune $2.00. Mercredi ]

i i i i , ‘ . > 4 ! ? Etage Principal.
$110 du pied de frontage, d’autres 5Serviettedoban épaisse: borne quali- Nous avons à peu près 1,000 verges à vous ee ee ee ee * 19c 8 ’
ont baissé à $75 et $65. cune ercredi, cha- 30c offrir à ce prix extra spécial. Ce voile est de 437 ‘douzaines de crayons demine, L Mé A 2 :
Cet après-midi. les reviseurs ver- Toile de 16 pouces pour escaliers, 12Y,c. Cou. 40 pouces de longueur. 11 vous sera utile de ne bonne qualité. Valeur de 15¢ la douzaine le a énagére économique

. ront le quartier No. 1, demain les leurs fawn et ardoise. ’ pas manquer cette vente. 373 paquets d’enveloppes, trés bon- 10 achète ses E iceries ici
quartiers 2 et 3 et vendredi, le Coton jaune importé, 20c, Etage Principal. . ne qualité. Extra spécial, 3 pqts pour C ‘ p
quartier 5. Coton jaune égyptien. Le prix d’aujourd’bui Etage Principal. ) TELEPHONE QUEEN 5040

Le bureau de révision sidgera ce serait de 30c la ous P Blé d'Inde ou pois en conserve. Régulier 10c.,

soir et tous les soirs de | g Coton blanc, 12/2c la verge. C'est le coton de T . B Il 6 boites ... 1 222 220 Aie
s de la semaine. la fameuse marque ‘* Peerless.‘* apis ruxelles A d Sel à table. Régulier se,3 sacs ... . 12e

Couvrepieds d'été, $3.75. Un drap idéal pour les Val ; à $2.00 1 p Sous-vêtements pour ames Avoine roulée, 14 livres ... ... .... 48c
jours d’été. En blane, tan et gris. ll n’en reste eurs jusqu’à $2.00 la verge.—Pour 69¢ ; ‘ Kellogg's Krumbles, 10c. le paquet, 3 pour 23¢
que 40 paires. Venez done de bonne heure. Ce tapis fera de jolis mats, lisières, ete. . JDamisoles de Halo de soie ofde lisle merc Riz au Japon, 9c la livre, 3 1-2 livres ... Foi

our votre résidence de la ville ou votr al rise pour mes; decolletees, yokes umes ou de Poivre noir, 40c la livre, pour ... ... e

Etage Principal. Ww DO À écouler à ce prix ridicule,ie, chalet fantaisie; manches courtes ou sans manches. : oven English Scarlet Runner, 15c :a bole:

A l El . a verge .. *69c Valeurs jusqu à 90c chacune. Mer-™ 49¢ Café, Steel Cut. Rég. ‘40€ a boîte, pour 34c
credi .. .. Fèves et lard, Clark, 11¢]a boîte, 3 boîtes Z°c

pparel $ ectriques a Quatrième Etage Etage Principal, Epices pures, assorties, 10c le pat, 3 pour 25e

P : Réd : Gelatine Knox, 15¢ le paquet, : paquets pour 25¢ »

rx € uits V il 5 | V R b * Biscuits Nhrediled, Z paquets pour .. .. abc 2

Grilleur électrique, régulier $3.65, pour $2.48 ollé. JC la erge ubans Biscuits mélangés,1a livre 0 1e
Persélectriques,oiégulier$1.65, Jour. Jaz 350 verges de voile pure soie, noir et de 500 verges de rubans de soie taffetas, blanc 3 Quatrième Etage.

: , er $4.90, pour §2. couleurs, avec pois ou fleurs. Ré uliers et de diverses couleurs. 4 pouces de largeur. .
___Poéle élecirique, régulier $12.00, 10.75 > p g "5 v po g cn
‘Lampes électr«ques, oi, 56.95 pour$3.30 45e et 50e. Mercredi“la verge .. C Valeurs jusqu'à 20e la verge. Mer-“10 Marché à Viande

Lampes électriques, régulier $8.50, pour $6.80 Etage Principal. eredi .. Cee ee ee ee C TELEPHONE QUEEN8040
ambos électriques réguler$15. bour Het Etage Principal. Jyeauxde graisse, H. A. de 20 livres3ss ‘

: > : ue * r rer …..

Tous les apparetls électriques sont fournis Graissedomestique,seauxde 3 livres, le
Ne complets avec cordes et tous les at:achements. . H - seau ... .. 0... Be

ÿ'INOUS avons la sorte de NOS BALAIS SPECIAUX, 4 CORDES 24c Spécial pour rommes Pour Hommes Fromage canadien, la livre ca
Balais, Lady Grey, 75 Te ; Jambon à déjeûner de Swift trancaéà la ma-

pain que préfère chaque Balais de Past» Mercredi oo 200 paires de pantalons pour hommes; 571 articles de bijouterie, consistant en bina je livre Jet aac

rsonne n Balais de 40c. pour ... .… 35e faits de tissus variés avec rayures et car- épingles à cravates, boutons de poignet Jambon euit de melfleure qualité, tranché à

pe "en - VERRES A L'EAU, régulier 75c la douzain-. v 250. PLAIN > poignets, la machine, la livre .. ;
Mercredi . . eo reaux. Valeurs jusqu’à $2 * $1.39 fobs pour montres, bagues, etc. c BOEUF DE L'OUEST, QU:AUITEREA :

’ Verres enverre-taillé, ladouzaine ... gi. , Vv s jusqn'à 50c. Mercredi .. = Mellleur Bifteck dans lx ronde, la livre We
CUNNINGHAM S . a; 2 Mereredi . aleurs Jusq à 50e edi Meilleur Bifteck dans la longe, la livre .. 2e i

Sous-Sol. 4 Etage Principal. Btage Principal Quatrième Etage . 2
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* Déclarations do deux délégués

am
AGE QUATRE.

Nttee -———
Trop

Grands Coups sur les ““
Remparts dans la . .

 

  

Robes d'été pour Dames
et Jeunes Filles

Faits de ratiue à carreaux et rayures avec ju-

pes de piqué, collets ronlés, por
poches el ceinture.
blane, gris ot blanc. azur et bi
16 à 42 Valeur végulière 47.60.
de la Grande Poussée ..

Blouses Middy
Dames

Faites de ticoux de Jean et de toile, garnies de
galateu, tnanches longues ot €
Couleurs: noir et blane, bleu
rouge, copenhague et blanc,
Grandeurs de 34 à 44, Prix de la gran- 69
de Pcussée

L’altimatum allemand

à la Suisse
mener

Le “Temps’* a obtenu les dé-
clarations «de deux délégués suis-
ses venus à Paris pour régler lv
grave problème économique post
par la sommation allemande.
M. Ador, qui est nine des plus

hauteu persdbnalit“s politiques de
son pays, a Rtéclare:
‘Les délégués alliés ent mani-

festé une connaissance appfon-
die de la sifuation économique de
la Suisse et M. Gout a présidé lat
réunion avee une grande compe |
tence.’’ to

Quant au travail de la  confé-
reuce, c'esté seulement dans quel-
ques jours que l'on saura sur quel
terrain se porteront les plus im-
portants débats. Le résultat des
délibérations ne sera rendu pu-
blic qu’à la fin des pourparlere,
“La note allemande, a conclu

M. Ador, nous ne la ennsidérons
pas comme un ultiniatiuun, mais
comme une ‘“demande d'explica-
tions".

Un autre dél“gué, suisse-alle-
mand, est enchanté de la réeep
tion qui a été faite aux membres
de la commission, tant à la fron-
tière, où le sous-préfet de Pontar-
lier, acompagné d'un officier, est
venu leur souhaiter la bienvenue
sur le sol français, qu’à Paris, où
d'accueil le plus courtois et le plus
sympathique leur a été réservé.

Les délibérations auront lieu

régulièrement au ministère des

affaires étrangères, autour de la

table méme où, jadis, fut diseu-

tée la convention commerciale

entre la France et la Suisse. Uue
solution n’'interviendra probable

ment pas avant la fin de la se-

maine.

Couleurs:

;peu près vides.

| Nuisse à la Krance permettra de

 

  

mes et jeunes f
et de tiousselime

modèles nouveu

gets retournés, à trois volants

noir, noir et

ane. Grandeurs

Les

tatclots, veste

Prix et net. Couleurs:

.. 3.19 blanc, bleu inarin ot blane, noir et Llane,

améthyste et b
42. Frix de la Grande Poussée $2 05

pour
Kimonos
Kimonos de wr

‘aurtes, poches.

warin et blane,

et tout blanc.

sv, finds avee

ble, Couleurs:

veau séclies”” qui sont nécessaires
pour cuiller le lait, toute la pro-
duction fromagere de la Suisse

serait suspendue. Le moindre ar-
ret Jans l'importation de ce pro-
duit, pour laquelle on n'avait ja-
mais pensé eu témps de paix qu’il
s'elèverait la moindre difficulté.
peut ainsi avoir les plus graves
consequences; Ces ‘‘estomaes
viennent des empires centraux.
‘En Suisse, qu'on le croit, nous

H'euplissons pas nos poches
avee de “‘l’'argent de guerre”.
comme d'autres pays neutres
nes hotels, par exemple, sont à

Nous ne deman-
dons que de vivre et, dans les eir-
Constanees OÙ Hours sommes, Bots
ne nous oceupons que de la Sins-

se. Nous voulons empécher que la
misère apparaisse daus notre
pays.”
Tous les membres de la commis-

sion restent d'ailleurs convatneus
que l'ancienne amitié qui lie la

trouver un terrain d'entente.
..e

La presse suisse
Le “Journal de Geneve”

les réflexions suivantes:

‘Divers journaux, commentant

la nouvelle de la note allemande,

ent exprimé l'opinion que la de-

mande formulée par l'Allemagne

est uniquement la conséquence du

fait que les aîtarités auraient ad-

mis les achats de denrées alimen-

taires par les puissanees centra-

les, Ces journaux prétendent que

oi ces achats avaient été interdits

plus tôt, lu Suisse se trouverait
dans une meilleure situation.

fai

ronée, car pour les puissances een-

trales le seul motif déterminant

est manifestement d'obtenir de la

Suisse, en échange de certaines

marchandises, d'autres marchan- “Nous espérons, à dit le déle-

gué, que les alliés, la France par-

ticulièrement, comprendront la

situation dans laquelle se trouve

notre pays; cette situation, si au-

cune solution favorable n'inter-

vient, pourrait s'aggraver d'une

façon dangereuse. Tous les indus-

triels suisses sont obligé en ef-

fet, d'importer des matières pre-;

mières non seulement des pays de]

l’Entente, mais aussi des empires

centraux. D'ailleurs, ce n'est pas

l'industrie seulement qui  pour-

rait être frappée, c'est notre agri-

culture qui s'est spécialisée à ce

point qu'elle ne peut produire

sans certaines matières venant de]

étranger, spécialement sans les

phosphates, les potasses et, ce qui

est plus grave encore, les semen-

ces: de nouvelles prairies, par ex-

emple, ne pourraient être Créées tellerie. articles de pharmacie, balan-

si le trèfle, qui nous vient de l'ex- ces, poids, ete.

térieur, ne nous parvenait pas.

‘Un autre exemple: Si nous ne page’ Fulwood, Holborm,

fecevions pas les ‘‘esromacs d
i -

dises dont l'Allemagne à partieu

Jièrement besoin. Si le gouverne-

ment allemand ne possédait paz

de provisions, il demanderait évi-

demment que nous lui

certains effectifs de marchandises

le cas échéant, par la voie d'une

importatioff et réexportation par-

«ticuliere.

meer

>QD

reer?

Les coeurs qui s'aiment ont des

ressources éternelles d'espérance
1 PRE

Marchands et
| Commençants

test

Nercerie, draperie, articles de fn-

meurs, ambre, papeterie, nouveautés,

images, cartes postales, jouets, confl-

serie, hijonterie, montre, 13 vous, ar-

iclen de bazar, musique à bouche, cou-

Robes d'Eté pour Dames
Quantité spéeiale de robes d'été pour da-

, tunigues, Volants, collet cape, vollets

couleurs diverses, yokes et poignets plb-

livrions!

iles, faites de Rice Cloth

à rayures, fleuris et pois,
ux, peplums plisses, jupes
Jupes avec mhanteaux rus-

de dentelle Shadew, voile

rose +t blune, azur et

Jane. Grandews de 16 a

qu’à

pour Dames
apperette pour dames, de

bordure de satin semblz-

rose, azur. bleu marin,

champagne. Graudeurs de 38 à $1 50

4, Prix de la Grande Poussée ° 725

Londres, 24 — A une assemblée

tenue samedi, les membres natio |
ualistes des Communes ont ap-

prouvé la demande de John Red-
noud que le bill du home rule soit
présente sans délai et qu'aueune
modifiration Jui soit
l'assemblée ajourna à
l'hui, M. Redmond s'attend à re-

Dubin, 21,-— Six mile nationa
listes opposés à V'exelu-ten de
l'Ulster du Home Rute ont
une assemblée hier an pare Phoec-
nix, C'est Li première réurton pu;
blique permise par les autorités.
depuis la rébellion, Tout se passa
cn bon ordre,

Des résolutions furent passées
pour s'opposer par tons les moyens,
téritiimes à l'excinsion de n'impor
te quelle partie de UL,
—_—_ !

Que de gens nous régalent di
leur préseuce au-delà de notre
faim!
————Pr

LES CADRES DE BRODERIE SONT
POPULAIRES

Modèles pour couvercies de boîtes et
pour mliures de livres de fantaisie,

Parmi les ouvrages de fantaisie les

pius populaires dans notre broderie

nous avons des relinres de livres, ea!
dres à photographie, couvercles de
boîtes, ete.
la broderie est une
l'ancien temps roval. la reine ii
zabeth elle-même était nue experte
dans l'ouvrage à l'aiguille apéciale-
ment dans les couvercies de broderiv

pour les livres de famtaisie.
A la bibliothèque Bodieian, à O--

ford, il y a un volume très iutére.….
sant, écrit

 

renaissance de

Catherine Pau.

Au musée anglais 11 y 1 un autre
manuscrit de
comme le

 
précédent

Cet art royal, qui suivit an temps

présent, a, cette année, une renai-

sance des plus enthousiastes.  Plu-
sieurs modelos mis à la disposition des
lectrices de ce journal par le Matériet
de Broderies, fatieuses univer:etlo
uit ête adoptés sur les modéle, en

plovés par les reines des temauti-
ques. Notre offre de coupons dans ve
journal explique comment vous pro-
curer ce matériel.

—_———— a———

part de ses effets, il ressemble pius
à la haine qu'à l’amitié.

——<=

 

Buves les liqueurs de
MIR-O PURE.

Au détail par toute la ville.
60c la caisse de 2 douzaines. Catalogues illustrés

puué Ponpeiin À cana --H. Michaels
and Son, 14 and 135 Cromwell House

Loadres,
w. C. ml8-1-17

{Ean MIR-O-PURE, 5 gallons, 250

317, RUE RIDEAU
| Téléphone: RIDEAU 576

Elégants Costumes d'été

Pour dames et demoiselles—ils sont faits de
Silver Bloom uni ou rayé, popeline et ratine- —
manteau ample avec cvintare, poches, collets
matelots ou roulés—poignets retourués et gar-
nis de boutons. Les couleurs sont gris, vert.
tan, copenihague, noir ot hlane, gris et blanc.
copenhague et blanc, améthyste ét blanc, vert
et blane. Grandeurs de 16 à 40. R'oulier ne.

$20.00. Ce *PauseLL98.09
dv, 1
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apportée68
anjour M

cevoir cet après-midi les déc'ctons RA
du cabinet. |

tenia

      Cette manicre d'employny a

par Elizabeth ell -meme, À
“Cette manière de voir est er-!brodé de broderie travaillée de sf

propres muins, et présenté a la reine J

I'éeriture d’Elizabeth, of
renferme dans | ia

un couvercle de broderie, travaitle pay |
la reine elle-mênie, lorsqu'elle étu.t EN
une jeune et balle princesse à In cour. If

      

 

     
      

  

Si on juge l'amour par la plu- |

E. Mirault & FilsÀ

Seamp

x

o

=

>}
-—

pour Dames

ture.

0a

 

  

  

eiman
Ottawa

Téléphones Rideau 1790

Pendant l’Été
Pour elre confercoblez pendant les chaleurs de l'été ,vous devez vous protéger

contre la chaleur.

Se protéger conirc le chaleur et faire en même temps tous les travaux de la

maizon esi TN problème qui ne se résout que d'une seule manière.

£mployer l'électricité de toutes les manières possibles.

Nous pouvons vous aider à résoudre ce problème ct nous serons heureux de
vous envoyer un représentant quand vous voudrez, pour vous donner des ex-

plications.

Demandez-le aujourd’hui.

Poêles
Electriques
Avec ces poéles vous cuisez sous de bonnes condi-

tions parce que

be ehalour peut étre diminnéer cu augmentée
pour cuire de trois manières différentes.

—wtte méthode est la plus propre.

-—‘rèz pen de chaleur a'échappe dans la pièce.

= Tair n'est pas viet,

—la neurriture ot à l'épreuve de contamination

ch Cpargue la nourriture en retenant les vels
essettiels et Le jus de la viande. (On épargne
livre sur un rôti de 6 livres.)

les fournearx épargnent la chaleur ct aucmen-
tent l'économie.

- toutes les dernières améliorations entrent dans
la construrtion du fourneau thermomêtre, porte
vitre.

- des risques d'incendie sont diminués, car la
{lamine n'est pas exposée.
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Robes d’Enfarts
Faites de chambray, toile drill, soie, cré-
pe fleuri el moussehine fleurie; une gran-

de variété de modèles, comprenant Em-
pire, Middy et Bolero, avee jolies garni-

Les couleurs sont bleu pale, rose,

tan. Vert, copeuhague ot {issus à rayures
largess de couleurs bleu et blane, rove et
Llane, tan et blaue, «4 tout blanc.

deure de 4 à 14 Valenrs jusqu'à

$22.50. Prix de la Grande Poussée.

Cirau-

Je

Cache-Corsets pour
Dames

Faits de cotan fin avec large voke de den-
telle, garni de ruban lavable. Grandeurs
de 34 à 44 Valeur de GOe. Prix
de la (Grande Poussée .. .. .. 21c

Pas de commandez par téléphone
ou C.0.D.

AWr1 ootr $=

7 Mercredi chez
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Communique
Quotidien

Les activites de mercredi sont presque
exclusivement dans les vétements lé-
gers pour dames et enfants,

Une description complète était en voie
de préparation daus la chambre d’or-
donnance, mais 1'adjutant l’empêcha—
car il dit que les descriptions étaient
trop urt:tiquer—et que personne ne
les croirait en voyant les prix. Ms pa-
raiscent trop bien pour le prix.

(Tout cela était vrai—cependant—mais
l'adjudant néanmoins ne voulait pas
être pris en défaut, et le tout fut retenu

par la censure.)

Venez quand meme et exyaminez les
procédés.

 

 

 

  

 

Avis Important
Si vous établissez un foyer

ou que vous soyiez en train

de faire poser des fils élec-

triques à celui que vous pos-

gédez déjà, n'oubliez pas de

faire poser des fils qui puis-

sent supporter un fort cou-

rant, afin de vous permettre

de vous servir d'appareils

électriques. Le coût n'en est
pas plus élevé si l'ouvrage

est fait dès le commence-

ment.

H su

Appareils Electriques
Eventail Electrique.
voys donne de la fraiche et du confort
pendant les chaleurs. IF produit une
petite brise—où il n° y en a pus--à vo-
tre entière satisfaetion—soit au travail
on au jeu . Intéressez vous à nos éven-
tails électriques. Hs peuvent s'adapier
à tout genre d'installation.

Fer Electrique.
Pour usage général de fa maison, épar-
pue des pas, du temps, de l'argent et
votre patienee, Jl est vsy 15
«t commode. Prix 2... .

Grilleur Electrique.
Le grilleur électrique nous donne des
tranches de pain brillantes, croustil-
Lante, chaudes et bonne:—a votre por-
tée-—comme vous le voulez — $3 00
et quand vous le voulez. Prix °

Nettoycuse Vacuum Electrique.
Epargne du t-np. et du tra- $32
vall LL LL LL 2112221 Pe
- -aVee apparcil- 0. $42

€

Ottawa Hydro-
Flectric Commission

Connue sous le nom de Département Municipal
Flectrique d'Ottawa.

109 rue Bank, Angle Albert
Tél. QUEEN 1991. Deriandez notre représentant.

724
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Respectons leur mémoire
Ou nous apprend quele ministre

de la milice, Sir Sam Hughes en-
voie cles lettres de sympathie aux
parents «les soldats canadiens tom
dés an champ d'honneur. Ces let-
tres sont plutôt banales et invaria
blement en anglais.
Ce serait l'occasion ou jamais de

faire preuve de largeur d'esprit
en employant la langue de ceux
qui sont morts pour rappeler leur
mémoire et présenter ses sympa-!
thies à leurs familles.
Ce serait de la plus élémentaire

politesse ainsi que du meilleur sa-
voir-vivre; et les famittes cana.
diennes francaises seraient haute.
ment touchées de cette attention.

Insultons les vivants, +1 on
veut ; ils sont là pour se défendre:
mais respertons les morts.

“

Toronto la sainte
Le touriste qui visite Toronto

pour la premiere fois et qui lit
conectencieusement le œuide de fa
ville se croirait dans une cité sain-
te, la Mecque du Canada.
‘À Toronto, y est il dit, la ville

offre un aspect différent des au-
tres grands centres canadiens. léile
n'est pas cosmopolite, quoiqu'il x
ait un certain nombre de juifs et
d'italiens qui ont été vite assimi-
lés. Tout le monde parle anglais,
ce qui évite les diseordes de rave,
discordes qui déchirent plusieurs
cités canadiennes.‘
Done Toronto est une ville uni-

quement et essentiellement ‘‘bri-
tish'": on en est averti tout de sni-
te en arrivant. Mais ce quele gui-
de ne dit pas, c'est que Toronto
est funatique.

Ni ta population de Toronto est
homogène, si les conflits de race

Canadiens francais,

reFO SITE ma=

rienne n'est pas moins le centre
de départ de tous les levains de
discorde entre les deux races an-
gluise et francaise.

Les journaux de Toronto, par
les articles venimeux qu'ils lan-
cent chaque jour par tout le pays,
ct son parlement, par les lois in-
Justes et perséeutrices qu'il édiete,
sont les foyers ardents où s’entre-
tient la haine entre les deux races
domirantes de ce pays.

Toronto, la cité reine, comme
elle est appelée communément. à
peur de l'invasion pacifique de la
race francaise; c'est pourquoi elle
ne laisse pas passer un seul jour
cans cracher l'injure à la face des

Peut-être tremblerait-elle moins
devant la vague francaise qui mon-
te et à qui appartient l'avenir, si
dans ses égouts, les cadavres des
nouvesux-nés se faisaient moins
nombreux.
Comme le pharisien du temple,

il faut que Toronto ait la conseiens
ce bien chargée. bien noire. pour
essayer de se blanchir... jusque
dans un guide,
La race des sépuleres b'anchies/

n'est pas morte.
CG.

La cinquième phase de la, guerre
Le ‘New-York Globe‘ estime

que la guerre est arrivée à sa der-
nière phase qui. d'après lui. est la
cinquième. ‘* La première fut cons-
tituée par le plan d'attaque brus-
quée contre la France au début de
la guerre, et attaque subséquente
contre la Russie après l’écrase-
ment de la France; ce plan échoua.
La deuxième fut l'offensive con-
tre la Russie en 1915 prise dans
l'espoir de la détacher de la Tri-
ple-Entente; ce plan échoua. La

Ae. eee -

; |liance teutonique, assura le relè-
.vement de la Turquie et immobi-
‘lisa 400.000 soldats de l'Entente à
Nalonique: mais ce résultat ne
(fournit pas une solution de la
(guerre, La quatrième phase n’est
pas encore bien claire pour le
“Globe mais il estime qu'elle est
principalement marquée par l’of-
fensive contre l'Italie et l'offensi-
ve contre Verdun afin de vaincre
la résistance italienne et françai-
se : ce plan échoua, La cinquième
phase, dit le **Globe’’, montre les
cinpires centraux sur la défensive.
Le plan allemand est le plan néga-
tif qui consiste à se maintenir sur
une ligne fortifiée, Si la résistance
allemande est assez forte pour sou-
tenir tous les assauts, tôt ou tard
mous enteudrons parler d’une paix
de partie nulle. Si non les condi-
tions de la paix seront telles que
les alliés auront la certitude d’un
avenir tranquille.”

Une réponse
Nur 240 élèves des écoles du Ma-

nitoba qui ont passé leurs examens
d'entrée avec honneur, 40, soit un
sixième du chiffre total, sont de
langue française. Ja population
du Manitoba étant d'environ 450,-
000 et celle de langue francaise
d'environ 30,000, soit un quinziè-
me du chiffre total, celle-ci pou-
vait se dire satisfaite si 16 de ses
enfants passaient avee honneur:
elle a done Liew d'être fière d'avoir
dépassé une fois et demie ce chif-
fre, autrement dit que le nombre
de ses candidats soit de 150 pour
veut plus élevé qu'il n'avait be-
koiu d'être. C’est une splendideré-
ponse aux fanatiques adversaires
des écoles bilingues.

La ‘‘Libre Parole’,

Pas de place pour Québec!
, On ne pourra jamais réaliser
Jusqu'à quelle profondeur de bê-
tise peut descendre une tête de co-
chon, comme celle de Port Arthur
‘dont nous parlons plus bas.

Jugez-en plutôt.  ne viennent pas la troubler dans troisième fut l'attaque balkanique Un mécanicien du nom de Stur-
sa tranquillité. la capitale onta-; qui amena la Bulgarie dans l’al-|ton, demeurant à Limoilou, s'est
mer

présenté, il y a quelque temps, au|
Western Hotei, de Port Arthur
ct a demandé une chambre, Après;
lui avoir dit que oui. on lui a fait i
inserire son nom dans le registre
de l'hôtel.
Après avoir lu le nom et l’adres-

se—Québec—le propriétaire. avec‘
une mine de dégoût. à déclaré: |
—There is no roumm for Que-.

Western Hotel. |

Peut-on concevoir rien de plus
bête!

Le Franc Parleur.

Morts proprement

La mort chrétienne d'Emile Fa-
guet et du général Galliéni porte
au monde un message autorisé. Ces
hommes ont voulu mourir propre-
ment: et ils sont morts dans la foi
de nos pères, la foi catholique.
apostolique et romaine.

Si mourir
voulu vivre n'est pas une preuve
de sincérité convaineue chez ceux-
là qui vécurent largement, c'est
au moins une preuve d'intelligen-
“e, On peut bien être négligent
toute une vie. Mais velui-là se
nontre clairvoyant qui meurt
après avoir confessé solennelle-
ment sa foi. après avoir. comme on
dit. pris ses sûretés.

C'est une lecon que, depuis deux
ius, d'éminents personnages don- !
nent à nos contemporains, |

Ce fut d'abord Jules Lemaitre.
Ce fut ensuite Francis Charmes.
Plus tard James JJ. Hill. le grand
financier américain, se convertit
au catholicisme, Et voici qu'à leur
tour, coup sur coup. Faguet ot Gal-

 

 liéni s'inscrivent à ce tableau
d'honneur des convertis de la der-
nière heure.

Voilà donc quatre grands Fran-
vais qui ont porté leur témoignage.
Espérons que le monde l'enten-
dra...

———tl CDrene

La douceur est la vraie marque   de l'innocence ou conservée ou re-
couvrée, a dit Bossucet.
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Resultats instantanés |
Au cas ou des amics vicnnent vous visie
tor OU AU CAS OÙ vOUS recevez Une
invitation soudaine. Cela ne vous
prendra qu'un instant pour paraître
de votre mieux. L'application de la

curaud’s 4

Oriental Cream
ne prend que quelques secondes et pro-
duit un teint parfait, un aspect doux,
clair, d'un blanc-perle, toujours recher-

ché ct de bon gout. Non-rraisseuse.

La crème favorite pendant 68 ans.
Euvoyez 10 cents pour un échantillon

FERD. T. HOPKINS & SON
244 Wrst St. Paul Street Montreal, Que

 

NEGOCIANTS EN GROS

Farine, grains, provisions,
épiceries.

 

104-150 rue St-Paul, QUEBEC
 

f Mme HENRY ROBIDA

   SE G

“Dans la première année de mon

mariage, j'eus une maladie préma-

tmrée et je dus rester au lit près de

trois mois; j'étais tant affaiblie et

j'étais devenue si maigre que Je ne

Les

médecins ne comptaient plus me

sauver, paraît-il, et je pensais son-
Cepen-

dant, comment abandonner tout es-

Des con-

naissances m'avaient conseillé les

Pileles Rouges; je me décidal de

faire écrire au médecin de (a Com4

pagnie Chimique Franco-Américai-

ne, étant trop faible pour le faire

moi-même, et dès que j'eus sa ré

ponse, je ne tardai pas à me trai-

ter te! que recommandé, à prendre

Au bout de

quelques semaines, je pouvais me

douleurs diminuérent

peu à peu, puis cessèrent: Je me

serrtais une nouvelle vie; l’appétft
Fétais

donc sauvée, et peu après je jouis-
santé.’Mme

Henry Robida, 78 Mechanic, South-

pesais pas plus qu’une enfant.

vent à la mort moi aussi.

poir quand on est jenne?

des Pilules Rouges.

lever; les

revenait et j'engraissais.

sais d'une bonne

bridge, Mass.

qu’une enfant.

sauver.

Les approches de la maternité ne
sauraient être entourées de trop de
soins et de précautions. De l’état de
santé de la mère dépend le sort de
l'enfant qu'elle porte dans son scin.
Si la mère est bien vigoureuse, est
saine moralement et physiquement,
elle traversera facilement l'épreuve
et donnera le jour à un enfant solf-
de et bien portant. Si au contraîre
elle est lymphathique, anémiée, dé-
bile, non seulement ells sera
exposée aux pires accidents, mais
aussi sa progéniture sers mañadire
et snjette à toutes les épreuves qui
assnillent le jeune âge.
préparer aux rigueurs de la marer-

ter une bataille.
méthodes sont variées.

de toutes les conditions,

surabondance daires.

I1 faut se

nité, comme on se prépare à affron-
Naturellement, les

On pent consolider la constitution
en régénérant d'rectement ie fluide
excitateur; le séjour à la campagne.
au grand air, au soleil, donne des
résultats incomparables; mais c'est
nne méthode de luxe qui n'est pas
à la portée de toutes les bourses et

Il y a aussi la suratimentation :
mais il ne faut pas oublier que la

de nourriture a ses
inconvénients, peut détraquer l'es-
tomac et compliquer les misëres ini-
tiales d'une foule d'accidents aecon-

“ MATERNITE.
DEUX MERES GIi7ENT LEUR CAS. “

L’une était si affaiblie et si maigre qu’elle ne pesait pas plus

Ses médecins ne comptaient plus la

Elle écrit au médecin de la Compagnie

Chimique Franco-Américaine et recouvre la santé.

Restent done les fortifiants pour
rajeunir le sang. C’est 1e sang qui
répare, stimule, galvanise et déain-
toxique le système. Pour assarer
une maternité paisible, exempte de
troubles, il faut que l’on refasse à
la mère du sang neuf.

Mères soucieuses de l'avenir de vo-
tre famille, mères ‘qui attendez le
grand évènement, n'hésitez pas!
Consultez le Dr Emile Simard, epé-
cialiste des maladies des femmes,
l'élève préféré de ces maîtres de la
science européenne dont 11 a guivl
les leçons, les Dra DeVos et Capelle.
Ile Dr Simard ordonnera un traîte-
ment isffaillible. Sous sa direction,
la femme ratfermie, rassurée, re-
prend possession d'elle-même, avec
cette joie intime qui eccompagne le
retour À ln santé, et ces bienfaits se
manifestent si vite que la jeune mê-
re we croit ressuscitée plutôt que
guérie,

CONSULTATIONS GRATUITES.
—Comme par le passé, les consulta-
tions du Dr Simard sont tout à fait
gratuites et se donnent tous les
jours, excepté le dimanche, de 9
heures du matin à 8 heures du sofr,
au No 274 rue Saint-Denis

AVIS IMPORTANT.—Les Pilules
Rouges pour Femmes Ptles et Fai-
bles sont en vente chez tous les mar-  

L'autre souffrait beaucoup, épuisée pardes maternités répé-

tées, elle devait rester couchée des journées entières.

Elle prend les PILULES ROUGES,se fortifie, se
guérit et augmente de soixante livres. 5.

chands de remddes an prix de 50c la
boîte, ou six boites pour $3,50; elles
ne eont jamais vendues autrement
qu'en boîtes contenant 50 pilules,
jamais au cent; elles portent & un
bout de chaque boîte lL signature
de la CIE CHIMIQUE FRANCO-
AMERICAINE et un noméro de con-
trôle.
breuse clientèle à refuser toute
SUBSTITUTION. Lorsque vons de-
mandez les Pilules Rouges, n'accep-
tes jamais un antre produit que ton
vous recommandersit comme étant
aussi bon. REFUSEZ CATEGORI-

ne sont jamais vendues de porte en
porte. Rappelez-vous que les PILU-
LES ROUGES sont la
SPECIALITE pour la femme, qui
guérit tous les jours un grand nom-
bre de personnes, ET QUI VOUS
GUERIRA AUSSL

dans votre localité, les véritables

PILULES ROUGES pour Femmes
Pâles et Faibles, ECRIVEZ-NOUS,

nous
FRANCO.

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-

AMERICAINE (Limitée), 274 rue

Saint-Denis, Montréal,

 

des

par

les

été

dou

rie,

Jai

Nous engageons notre nom-

rue

UEMENT, Défiez-vous aussi des
OLPORTEURS; les Pilules Rouges

grande

Si vous ne pouvez vous proeurer,

«Vous les fcrons parvenir

Adressez toute correspondance: 

Mme WALLACE DUFRESNE |

“Avant mon mariage, {’avats pris

merveilleusement réussi.

années après mon mariage, épuisée

obligations multiples, toutes sortes

de douleurs survinrent. Je souffrals

surtout des reins et du bas-ventre et

fl m'était impossible de faire mon

euvrage tant j'avais de mal.

devais-je rester couchée.

soixantaine de livres, poids qne f'ai

conservé ainsi qu’un teint de san-

té.’—Mme Wallace Dufresne,

Qué.

 

|

Pilules Rouges pour combattre

grande faiblesse et j'y avais

Quelques

=

des maternités répétées et des

Aussi

Les Pilu-

Rouges ont, cette fois encore,

mon remède; j'en ai pris wns

Zaine de boîtes qui m'ont gu:-

m'ont fortifiée et engraissée.

alors gagné en pcsanteur ane

93

Trois-llivièresSaint-George,

| =
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WINNIPEG MAN.

Capital Payé, $5,000,000

Réserve . . . $3,400,000

Actif (au-deld

de) . . . . $90,000,000

Quatre succursales a Ottawa
Coin des rues Sparks et Metcalfe.

Coin des rues Bank et Laurier. 454$
Somerset.

SUCCURSALE DU MARCHE
Coin des rues Clarence et Parent.

P. T. Sylvain, Gérant.
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Le Secrétaire Universel
vous aidera a bien composer vos

lettres, rédiger de bons reçus, ac-

tes de Société, testaments, etc. 25

sous le numéro, 30 sous par la

poste. . i

— YY

GUILLAUME & CIE
Maison fondée en 1872,

 

 

Cachets du Dr Fred. Demers
GUERISON EN 6 MINUTES DE TOUS MAUX DE TETS

N'en acceptez aucun À moins que le nom ‘‘Dr Fred. Demers’’ ne soit
gravé sur chaque cachet.

inoffengif4
Ce sont les seuls vraiment bons, efficaces et

ant0eeaÉS
DAPOT: 5009 RUE JT DENIS, MONTREAL
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Le poêle à l'huile New !

L'huile de charbon ‘>

THE
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CRET DU FOURNEAU
“NEW PERFECTION™

d'air

dessous des mets, asséchant la va-

peur, prévenant l'humidité.

un avantage exece

neaux New Perfret

Les fourneaux à cuisson

tous les avantages de tout autre fourneau sans feu,
avec aucun des désavantages.

‘erfection est en naage par
des centaines de ménagères.

du travail et de l'argent. Le New Perfection est plus
économique que le gaz, le charbon vu le bois,

Chez le quinraillier où magasin de meubles et à ra-
yons partout partout.

meilleurs résultats.

IMPERIAT. OIL
Limited,

VILLES.
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LE SE-

 

     
       frais passe

au-dessus et au-
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ptionnel des four-
1011,
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Le Docteur Quentin

 —_

NO — 24

Où pourtait-il mirux acquérir
R cette scirnce de la vie que dans ces
évoles libres où l'on se fait gloire
de proclamer très hant le nom de
Dien et ott les plus fermes doetri-
nes de morale découlent de Ia con.
naissanre et de l'amour de ce Dieu
unique? Il est malheureusement
Hl'autres écoles où l'on méconnait
à base Essentielle de la morale, ce
ni la rend inexistante, car aneun
vstème philosophique, aucune
héorie scientifique ne pent rem
Vacer votie étevance à la divinité
que l'on retrouve instinetive chez
ous les penples de la terre.

LE termaina cette étude en ap-
Jaudissant à l'énergie des pères  fe famille qui savaient compren-

 

dre leur devoir et l'acromplir mal-
gré toutes les difficultés et tous
les sacrifices.
Sur ces données un peu bimales

à force d'être répétées, 1! st rref-
fer des  apereus orteiranx, des
anecdotes intéressantes, of quand
il replia son papier, un murmure
des plus flatteurs, bientôt suivi
d'applauiissements nourris. virt
le récompenser de sm acte de fo:
énergiquement affirmé.

Toutes ses paroles n'avaient
peut-être pas été comprises, mais
l'obscurité méme qu: en “tait ré-
sultée pour les cerveaux un pen
frustes de ses auditeurs était pour
ceux-ci une preuve de plus de la
valeur et des hautes connaissau-
ces qu'il venait de dévoiler aux
yeux de tous. Le public populaire

s'émerveille souvent d'autant plus
qu'il comprend moins.

Olivier se révéla ainsi sous un
aspect nouveau. Ses adversaires
eux-mêmes en furent influencés :
il devenait quelqu'un.

Il n'y eut pas jusqu'à ses quali-
tés physiques qui ne vinrent lui
apporter un surcroît de populari-
té. Un jour qu'il avait rencontré
dans la ruc l'abbé Boran. il se lais-
sa entrainer par lui au patronage
des jeunes gens.
—Venez voir mes enfants, Oli-

vier. vous jugerez de leur souples.
ge et de leur entrain. L'abbé Jou-
vence fait des merveilles.

—1I1 suit vos exempies, Monsieur
le curé.

—Taisez-vous, vous ne savez pas
ce que vous dites.

Olivier fut. en effet. frappé de
la gaicté et des connaissances gym-
nastiques de ces gamins, don:
l'âge s'échelonnait de donze à sei
ze ans. I! allait se retirer, quan@
l'abbé Jouvence le pria de visiter
ia salle d'armes,

-Vons faîtes des
Monsieur l'abbé?
-—Mais oui, dovteur, Le pero

d'un de nos jeunes gens. forgeron
de son métier. mais ancien moai-
teur de régiment, nous consacre

armes ici. 
*
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quelques heures tous les jeudis.
—Ceei n'est pas banal. Allons

voir vos jeunes ferrailleurs. Bon-
neuil, le moniteur. salua du fleuret
quand ces messieurs parurent. Sur
un signe. il continua la leçon com-
mencée. Olivier put admirer tout
à son aise la science du professeur
et la bonne tenue de l'élève. La le-
çon terminée, il félicita sincère-
ment Bonneuil. Puis 11 eut une
idée subite :
—Avez-vous un masque et un

fleuret à ma disposition? Il y a
longtemps que je ne suis monté sur
la planche. je veux voir si je me
suis rouillé.
Ce disant. il mit bas son veston.

Des cris de joie acètéitftrent ses |
paroles. Olivier se retourna vive-;
ment et apercut tous les enfants
rangés derrière lui. Ils étaient en-
trés à sa suite et s'apprétaient à
jouir d'un spectacle nouveau pour
eux.
Le bon curé rayonnait. L'abbé!

Jouvence s'empressa d'armer no-:
tre chevalier. eo’

Bonnenil, tout surpris d'abord.
s'amuaa de cette fantaisie et. par
orgicil professionnel. chercha |
dans ses souvenirs quelque hotte|
irréristibie. Mais quand il vit Je |
decteur tomber en garde avec une’
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assurance de vieux maitre dar.
mes. il comprit qu'il avait affaire
à un amateur de marque. Aussi.
dès les premières passes. ii se pi-
qua au jen,
Le silence s'était établi dans les

rangs des spectateurs, vivement

intéressés, quoique novices. Les
froissements du fer. les ripostes
vives, les bonds des adversaires ar-
rachaient des marques d'admira-
tion. qui se changèrent bientôt en
appleudissements quand Bonneuil.
relevant le fer et joignant les pieds
en arrière. s'avoua vainen.
—Sans rancune, Ini dit Oiivier,

vu venant vers lui la main tendue.
Jr vois avec plaisir que je n'ai pas
trop oublié. mais vous m'avez mé-
nagé. mon brave Bonneuil.
—Pas du tout. Monsieur le dne-

teur. c'est que je ne suis pas de
dorre.
—Nr croyez pas cela, Vous avez

été surpris par mon jeu, voilà tout.
Je vous donnerai votre revanche
un de ces jeudis, voulez-vous?

Les enfants firent une ovation à
Oiivier et s'empressèrent de se ré-
pandre dans les rues pour chanter
ses proncsses,

Lu bruit en parvint jusqu'au Dr
Barjon.

—- Bravo, mou emi, lui dit-il à la

iG 7 A aE
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première rencontre. Ce n'est pas
bête du tout ve que vous avez fait
la.
—_ (était sans intention.
—Nans intention ou non, ca fait

un rude tapage. Savez-vous qu'il
sont tout penauds, les matamores,
de vous savoir ce petit talent de
société?
—Ils ne supposent

vais les provoquer?
—Dans tous les cas. laissez-les

dans lee doute, mon cher ami.
N'est-ce pas votre curé qui chan-

pas que j»

te: Initium sapientiae timor Do-
mini”
—La crainte du Seigneur, oui

mais...

—Bon, bon. entretenez celle du
fer. elle aura plus d'action sur
eux. Faites souvent des appels du
pieds, ils auront la colique.

Si le conseil du brave homm-
n'était pas très catholique. il avait
bien sa valeur. Cependant. ce fut
plutôt par plaisir et par hejopne
qu'Olivier revint de temps en
temps faire assaut avre Bonnenil.
Le moniteur s'était un peu rescai-
si, et. l'amour-propre aidant. il
arrivait, fui aussi. à placer de bons
coups de boutons sur la poitrine
de son partenaire. l! en était très
fier, et. à partir de cette époque,
Pa / Co al Ag A

a
3

5 EE

Olivier nent pas de plus ardent
défenseur dans Lachapelle,

Jarbel eut beau faire appel a
tout son vocabulaire et sortir tou-
tes les banalités ordinaires: bret-
teur, traîneur de sabre. spadassin,
sabre et goupillon. il n'empêche
pas le public de regarder passer le
docteur d'un boutddTd bévoûtjké
docteur d'un tout autre oeil. tant
il est vrai que les marques exté.
rieures du courage qui en imposen’,
aux gredins raffermissent leg
«trembleurs. A ‘[

Olivier et sa mère sentaient
“leurs coucis peu à pen disparaître.
lls se reprenaient à espérer que Ja
Providence achéverait son veuvre
en leur fournissant les armes défi.
nitives qu'ils attendaient.

 

i TF
———————4rouen

À suicre.

Vouloir avoir toujours raisan,
c'est le plus sûr moyen d'avoir
très souvent tort.

11 est possible quelquefois d’evoir
trop de bonté; on n'a jamais trop
de bienveillance et d'affabilité.

Rien ne resgorre les liena de
deux amis comme de pleurer en-
sewble. 
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SERVANTE-—Pour ouvrage général
dans famille privée. Pas de lava-

ge. Bons gages, S'adresser à 123 rue”LES ECHOS DU |
   

PRONOSTICS: Vents légers. Beau!
gujourd'hui et deinailn. Feu de chan-
æemeut dans la densité et la chaleur

[[seremnotsauoz |COMMENCEMENT
DELA FIN
VEET

TELEGRAPHE [Le Secret du Succès de notre i!
Annonces classifiéos:
Trois lignes.
1 Insertion 15,
2 Insertions 25c.
3 Insertions 3hc,

Wellington, Hull.

SERVANtK-—Avec rétérences.
dresser à Mme Dr Valade, 142 8t-

Tél. Queen 1721.
99-3
8a.

98.}Patrice.

Commerce <et la Satisfactiondel'air. Les Kenora, 5.—A près plusieurs heu-
res de recherche, le corps de Miss
Horan, qui s'est noyée hier, a été

    
6 Insertions Bô0c.
12 Insertions $1.60.
800 Insertions $16.50.
Chaque ligne additionnpelle Lc cha-

critiques militaires
croient que l’offensive an-
glo-française décidera du
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FAITS-01 TAWA retrouvé près de l’endroit de l’ae- soutenons. Nous portons une attention spéciale à tenir que fois cel 3e la Il I de V'Eghse du Nacré-Coeur. Sept

y sort des Boches. — Les| “ent. Le porps de ntho le prix dulait aussi peu élevé que possible. Les ma- Avisanéclaux 3c la ligne agathie.| placeschau ca2Foun chaude. 8a.
. mt . A qui a perdu la vie en se 1 ) it à leurs enfants sont invitées Mariages. ! 83.
ls veulent une augmentation Russes invincibles. sceours de Miss Horan, sera envoyé mans qui donnentdu lait « Jers Flancailles. wy LL

RE - à Toronto pour être enterré à faire une enquête au sujet de la Ottawa Dairy. Décès. MAISON - Pour couple sans enfant,* Les employés civiques ne sont (Spécial au “ Droit.) _ VE es Racements. en face du Pare Royal. Possession
pas satisfaits du salaire qu’ils re-] Londres, 25.—Les experts mili
çoivent ; un bou nombre ont décla-
ré qu’il leur était hwmpossible d
vivre eux et leur famille avec la

maigre pitance que les autorité
deur aecordaient.

Les chefs sont à fuire cireule
Une pétition en ville et déjà de
nombreuses signatures ont été ob

tenues. La pétition sera présen
tée au Bureau des Commissaires

cet après-midi. Si les ouvriers es
suient un refus, ils se réuuiront

sous peu afin de prendre une dé
cision quelconque. On dit que tes
contremaitres ont reeu ordre ce
suspendre tout cmployé qui serait
vu dans l'acte de signer la péti
tion. Les hommes reenivent actu
ellement 25 sous de Vheure et ils

demandent une augmentation dr
Ô sous.

Mort accidentelle de Bigras

Le jury a rendu tn verdiet de
mort accidentelle
Maza Bigras qui s'est noyé a
cours d'une exeursion en
sur le canal Rideau il y a um
huitaine.

Les témoignages ont prouvé que

dans Paffair

Bigras était accompagné d'un jeu-
ne Bélanger, un garcon qui n'a-
vait jamais fait de canotage et qui

s'est sauvé lui-mémé avec pein
et misère. H fut aussi prouvé que
Bélanger cut quelques difficultés
Avec son avion et qu'etr essayant
de la retirer de l'rau, it fit chavi

rer la fréle embareation.

Le jury ne délibéra gue quel
ques minutes,

PERSONNEL

Mite Antonia Proulx, du Mint,
tère de l'Intérieur, est partie pous
aller passer quelques jours chez des
amies à Fort Coulonse,

Le Dr R. E.
Daly, est parti pour vue vacance
d'une quinzaine. Il ne sera pas de
retour avant le 1? d'août.
—-

;: ECOLE MENAGERE DE
in MONTEBELLO
» —

 

Comme 1! a déjà été annoncé.

des conférences suivies de prati-
que et de démoustration, seront

canot

Valin, de la rue

taires sontopinion que la grande
{bataille qui se livre actuellement de

l’ozières à Guillemont, sur un front
s {de sept milles, décidera si l'offen-

sive des alliés signifie le commence.
rlment de ta fin des Allemands en

France ¢t en Belgique.
- Les Tommies ont l'avantage, mais
{le résultat reste en doute. Les per-

tes sont des deux côtés énormes of
le terrain change constamment d-

mains. Lu bataille autour de Po-
zières est particulièrement meut-
trière. ,

e oo

Paris, 25, — Sur la rive sud de la
Somme, les troupes françaises ont

| capturé, lier soir, un patée de mai-
son situées dans Estrées, De plus

eles ont chasse les Allemands des
tranchées que ceux-ci occupaient au
nord de Vermandovillers.
Entre l'Oise et l'Aisne, plusieurs

patrouilles hoches qui opéraient des
, leconnaissances près de Traey-le-
| Val, ont été dispersées,

Sur la rive droite de lu Meuse,
Jon signale plusieurs attaques où

l'an s'est servi de grenades, A
droite, le bruit du canon gronde,
Les batteries sont tres aciives sur-
tout a Fleury et i La Lauitee, On
rapporte encore qu'une attaque di-
rigée contre les positions françaises,
a Basch-Villier en Alsace, à complè-
tement écnoué,

Lie sous-licutenant  Nungesser
vient d'abattre son dixième aéro-
plane,

»

° ° e

Budapest, 25.—-Plus la guerr:
avance, plus les Autrichiens recon-
naissent la puissance et l'efficacité
de l'artillerie russe.

Les munitions qui commencent à
‘|manquer aux premiers abondeni
chez les derniers.

De plus, l'infanterie autrichien-
ne ne peut plus comptersur la pro-
tection de son artillerie, qui n'a pas
la foree nécessaire pour la couvrir
vi cas de danger.

* * *

Londres, 25.—-Une note officielle
publiée aujourd'hui par le ministre
de la Guerre, fait savoir que les
Informations contenues «dans le
communiqué officiel ture dul9juil.
let, et disant que sept navires ont

Toroutn, 25.—Dcux cas de para-
lysie infantile ont été découverts
à Tomordeu, un faubourg de la
ville. Ce sont les premiers cas rap-
portés à Toronto, Des eas ont été
découverts à North Tilbury, New-
market, Windsor et Ford City; i!
y a environ douze cas dans la pro
vinee. Le docteur McCullough, du
Bureau Provineial de Santé. dit
qu'il ay à pas à craindre ici une
épidémie comme celle de New-York.

* * +

Camp Borden, Ont, 25—Le sol-
dat Rosseau, alias Demarco, du 176€
Bataillon, a été arrêté ici hier à la
demande du chef de police de
Youngstown, N. Y.. qui l'aceuse de
meurtre. Rosseau a été mis en pri-
son en attendant l'arivée de la po-
lice américaine.

L'accusé nie les accusations por-
tées éontre lui.

* * »

Washington, 25—Des négocia-
tions se sont ouvertes entreles Etats
Unis et le Danemark pour achat
des Indes Occidentales Danoises.
Quoique l'achat ne soit pas en-

core conelu, les plus grands obsta-
cles ont été abattus et les pourpar-
lers sont eu bonne voie de réussits.

- Le Danemark respirant conti-
nuellementl'atmosphère de la guer-
re désire éliminer toute cause dr
conflit. En concluant cet achat, le
Danemark, tout en faisant une bon

ne affaire, pourra maintenir sa neu.
tralité.

0%

Philadelphie, 25—Untraité pour
l'achat des Indes Oceidentales da-
noises par les Itats-Unis vient 473
tre négocié entre les gouvernements
de Danemark et des Etats-Unis, si
l'on en evoit un cäblograume spé-
cial de Copenhague, recu au Public
Ledger.

Le traité va être présenté sous
peu pour approbation au Sénat et
au parlement danois.

+ » *

Régina, 25.-—Quatre-vingt pour
cent de toute la récolte est mainte-
nant épié, et 25 pour cent de l'a-
voine, et 40 pour cent de l'orge est
fleuri. Les grains ont fait de grands
progrès durant la semaine derniè
re.

 

 

Téléphone: |

Queen 1188. |
+ |
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PERSONNESTUEE
PAR UNEEXPLOSION

Cleveland, 25. — Vingt-quatre

personnes ont probablement péri
dans une explosion produite par

le gaz dares le tunnel de l'aque-

due. Gustave C. Vanduzeen, su-

rintendant des travaux est parm
les victimes et il est mort avec un
groupe de sauveteurs qui s’élan-
cèrent. au secours des ouvriers

pris dans le tunnel lorsqu'ils en-

tendirent l'explosion. Is furent
asphyxiés et treis seulement réus-
sirent à revenir à la surface pour
donner l'alarme. Bientôt une fou-

le accourut et l’on commenca les
travaux de sauvetages. Un second

groupe faillit périr en ramenant
trois autres hommes asphyxiés qui

furent rendus à la vie après des
soins énergiques, On s'est muni

de masques respiratoires et les tra-
vaux de secours continuent. Des

94 victimes supposées, trois ont

Été ramenées à la surface et les

91 autres sont encore dans fe tun-

nel mais on ne croit pas qu'un

seul soit vivant.

24

———GD2227

Les Orphelins en pique-nique

MM. Oscar Thériault de Hull et

M. Jos. Moyneur. l'entrepreneur

bien connu sont à organiser un

pique-niqueen automobile pour les

orphelins du Mont St-Antoine, Ce

pique-nique aura lieu chez Jes Ré-
vérends Pères du Saint-Esprit à
Fronside. Des personnes cha-
ritables fournissent le goûter
qui sera donné aux orphelius. Les
organisateurs de ce pique-nique
font appel aux propriétaires d'au-
tomobiles de la ville pour trans-
porter les petits pique-niqueurs co

Fe See

L'OUEST ÀBESOIN
DEMOISSONNEURS

l'Ouest a cette année encore be

soin de moissonneurs. A une réu-
nion des représentants du gouver-
nement fédéral et des gouverne-
ments provinciaux de la Nashatehe-
wat, de l'Alberta et du Manitoba,
hier. on à décidé cette année enrore

d'avoir des excursions de moisson -
neurs de l'est. Ces excursions se-
ront similaires à celles organisées
par les années passées,
H y auraffout d'abord une pre-

mière sérié d'exeursions à partis
du 15 au 22 août inclusivement
pour les récoltes et une deuxième
du 29 août du 5 septembre pourle
battage et grain.
La moisson commencera dans le

Manitoba vers le 15 noût, dans la
Saskatehewan et l'Alberta vers le
20 ou 25. Les représentanis du
gouvernement fédéral assurent que
les salaires varicront cotte année
entre $2.50 et $3.00 par jour.
—llD

DUMAISROBICHAUD

 

Ce matin, à 6h30, dans la cha
pelle du Juniorat du Sacré-Coeur,
a eu lien le mariage de Mme Du.

mais, née Anne O'Mally. aver M.
Daurentien-Thomas Robichaud.

Les enfants de l'école Garnean,
pour montrer leur reconnaissanes
envers leur dévouée principale, ont
fait les frais du chant pendant la
térémonie.

Mlle Laframboise, accompagneé-
à l'harmonium par sa soeur, a
chanté à l'offertoire,

Le père de Mme Dumats servait
de témoin à la mariée et M. Alfred
Pothier au marié.

Mlle Roch. institutrice à l'ésole
Garneau. était demoiselle d'hon-

Services anniversaires.
Première fnsertion 50c.
Chaque insertion subséquente 25c.
Toutes les petites annonces sont

payables & l'administration durant la
semaine qui suit Immédiatement la
date de la premièro insertion.

L'insertion dos petites annonces

ordonnée par des personnes dont lc
nom n’est pas dans l'alimanach de la
ville ou du téléphone sera refusée.

Les clients sont priés d'ordonner
les petites annonces à l’administra-
tion afin d'éviter les erreurs qui peu-

vent se commettre par téléphone.
Afin de couvrir les frais de collec-

tion on ajoutera cinq sous au prix de

toutes les petites annonces ordonnées
par téléphone

Toute copie d'annonce est sujette
A l'approbation des Editeurs.

Les annonces ordonnées après 12
a. m. ne seront insérées que dan l'é-
dition du lendemain.

 

ON DEMANDE
AGENTS—Pour les comtés situés sur

les deux lignes conduisant à Mont-
réal, Produits nouveaux. Peut rap-

porter de $5.00 à 27.00 par jour.
Kerivez pour échantillons à B. René
de Cotret, 177 Notre-Dame, Hull.

95-6

BARBIER Avec experience, Hon §i-
laire.  S'adresser à 173 rue Du

Pont, Hull. 90-7

CUISINIERE-- Et une servante géné-
rale parlant les deux langues. S'a-
dresser à l'Hôtel Windsor, coin

Priucipale et Hôtel-de-Ville, Hfull.
97-3

50 FILLES Pour travailler dans un.
manuafeture de chaussures en ra-

nutehone, S'adresser à 283 rue Wel-
lington, Ottawa. * 96-6

GRANDE CHAMBKÉ Non meublés
ou petit appartement de trois piè-

ces, pour la mi-août, près de l'Univer-
sité. Prix modéré. S'adresser à Ca-
sier Postal 554 Le Droit, 945

HOMME- Pour distribuer la glace.
Salaire $2.50 par jour. S'adres-

ser à M. Patenaude. Wrightville. 4$-3

INSTITUTRICE Possédant un cer-
tileat d'Ontario, bon pour enser-

gner la'nglais au moins ea 1916-17,

dans l'école Séparée No. 3. Mefntyre.
Traitement, cinq cent dolatrs (3500,.

S'adresser an Rév. I. Desjardins, 13.

J, St-Patrick's Rectory, I'ort Wil-
liam. Ont. 90-13

ENSTITUTRICES  Qualifiées pour le
français et l'anglais. Salaire $ion

pour l'année commençant le ter :5p-
tembre.  S'adresser à Félix Legault.
Sec.-Trés., Smoky Falls, Ont. 85-10

INSTITUTRICE—Pouvant enseigner
le français et l'anglais. Salaire

le ler septembre.
Avenue Laurier,
531R.

MAISON—Cingchambres. tonne ca-

282 rue Clarence.

MAISON --Situés au No, 137 Avenué

S'adresser à 143
Hull. Tél. Queen

95-8

ve, $10.00 par mois.  S'adresser
97-

Guigues. S'afresser à 139 Guiguess
98-6

 

RUE LEDUC

DAMK—Demande

rane Champlain, Hull,

HOMME

ET

A VENDRE
BOGGIE—" Piano Box.” fait & or.

dre. A trés bon marché, pour
prompt acheteur.  S'adresser à 166
Avenue Laurier, Hall, 97-3

Près des rues Princi-
pale et Muipont, nne des meilleures

localités de Hull, jolie maison à 2 lo-
gements

tricité.
du avec les bâtiments, pas de consti-
tut.

S'adresser à ing. Lessard, 28 rue Le-
tue, Hull.

#100—Rue Mance, Hull, maison À

bien

Bon
finis,

revenu.
cabinets, éle¢-

Terrain veh-

Vente pour cause de maladie.

29.4

Lo élages, tôlée, finie à l'intérieur.
passage, salon, salle à diner, cuisine
d'hiver, cuisine d'été. 3 chambres: à

coucher, porte de vôté, hangar, par-
terre,
S'adresser à Eugène Lessard, 28 rue
Leduc, Hull,

PROPRIETE—Piaced'été, #8 x 92.

clôture, près des tramwafÿs.

99-3

Maison, écurle, hangar et jardin.
Bon marché à prompt acheteur. &'a-
dresser à Mme Jos.
Chelsea. Téléphone Queen 2264.

l.arogse, chemin

95.4
PROPRINTECommerce d'épicerier,

rapportant $2,000.00 par mois.
Cauce de vente: maladie. S'adresser
à Casier 5, Le Droit, 99-3

TERRE—100 acres de boune et bells
terre, avee suererie, située sur rang

ff, lot, 18, canton de Clarence, comté
Russell, près du village de Bourge*,
Ont.
ordre.

J.-R. Diotte, Bourget. Ont.

Bâtiments convenables et en

Prix modéré. S'adresser à
95-12

EMPLOIS DEMANDES
emploi a dnmi-

cile on chez elle. S'adresser à 53
99-2

Marié, sérieux, possédant
de l'expérienee et de très bonnes

références désire avoir une position
comme commis dans un magasin gé-
néral à la campagne.
5, Le Droit.

HOMMHE—Ayant de l'expérience dans

Ecrire à Casier
97-3

le commerce désirerait une posi-

tion comme voyageur à la campa-

gne, à salaire et rommission. Ecrire à
Casier 10, Le Droit. 97-3

matiere

TROUV.
PETITEVALISE- -Amain,conténant

é i atin-là i $450.00, S'adresser à J. P. M. Falar- des articles de toilette trouvée di-données gratis an Couvent de |été capturés parles Tures sur l’En- ee matin-la. : Hen ‘ - assistait an deau, Ptre-Curé, secrétair Falar-| Manche matin à la Gare d’Ironside.
Montébello du 30 juillet au 4 phraté, en Mésopotamie. et que les] Havane, 25.—Jesc Maria de Her-| Le départ aura lieudu Mont st. ,Braucoup de monde assistait an | Jean. Bre iré, secrétaire, Par La personne qui l’a perdue pourralà a
août. Anglais ont été défaits près de Bas- l'éra, comte de Fernandina. le der- Antoine à 1.30 du matin, dematn a ax couple est arti on lux ‘ _ réclamerchez, M.Emile Ménard. 31

Les personnes désireuses d'y as-|ca, sont purement imaginaires. nier survivant de l'aristocratie cu-| matin mercredi s’il fait beau. En vo ! nede ; e botsle Nouvenu INSTITUTRICE-—Pouvant enseigner |rue Lewis, \rightville, ull, en
sister trouveront dans le village yage de noces : atbaine de la période coloniale, est cas de mauvais temps le pique-

  

les deux langues pour l'école né- payant le prix de cette annonce.

 

Ce . . ST ee parée No | Gibbons. S'adresser à J 98-3
des pensions à des conditions rai- > mort à l'age de 89 ans. nique aura-lieu lelendemain jeudi. |Brunewiek. + A. Quenneville, Sec.-Trés, Desaut- : essonnables. Ces cours sont des plus NOUS IMPOSERONSLA PAIX pop Conil Tundraunposezgrand |POUR RAFFINER LE nvrOnt Ek DIVEKS
intéressants In | Londres, 25.—-Depuis le renvoi de| porter il faudra un assez grand INSTITUTRICE Possédaut diplôme| CONTRACTEUR général ainsi que

’ : —_— « 11 ape au . > 1 : AD a "OC . ) 7 . : 1 :Paris. 95. — Le sénateur Henry son appel, Sir Roger Casement, a nombre de machines. NICKEL AU CANADA! ‘As seconde classe Dour enseigner le mougage de maison, solage, soit en
ATES eed J lemployé la grande partie de son

 

‘VOS YEUX
Méritent l’Attention

d’un Spécialiste
Nous sommes des Spécialis-

Bérenger, qui vient de revenir du
rand quartier général anglais, a
vit le général sir Douglas Haig. Lie

tons la paix mais nous y mettrons
le prix,”
Le sénatenr francais a pu voir

en détail les méthodes employées
par l'état-major anglais dans la
conduite des opérations de la cam-
pagne. II dit que sir Douglass
Haig est un chef qui ne laisse rien
au hasard et que le général anglais
pense que la décision de la guerre
se fera sur les champs de bataille
de l'ouest.

‘*L’habileté technique de l'état-

temps dans sa cellure, à écrire. Il
n’a fait aucun commentaire surla
nouvelle Ini annoncant le refus

Benoit XV a intercédé en faveur
de Sir Roger Casement, condamné
à mort pour haute trahison, auprès
du gouvernement anglais. Des Ir-
landais influents ont demandé au
Pape de sauver Casement, disant
qu'ils ne considéraient pas le con-
damné comme un traître À la caus:
anglaise, mais comme un patriote
irlandais.

* * *

Régina, 25—Le gourcrnement
de la Saskatchewan a vendu à

2etes

FUNERAILLES DE M. PAQUET

Ce matin. à 7.00 heures, avaient

dé samedi matin à sa demeure, 100
avenue Russell. Te service funèbre

a été chanté par le R. P. Lejeûne,
0. M. 1. _La chorale du Saeré-

Coeur exécuta une messe funèbr-

en musique, et, à l'offertoire, M.
Henri Lefebvre chanta le ¢ Pie Je-
su.’

Immédiatement après de service
funèbre, on à mis la dépouille mor-
telle sur le convoi de Québec, où elle
sera inhumée, ce soir, à son arrivée
au cimetière St-Charles. Ci-suivent

La rompagnie Internationale de
nickel a autorisé l’incorporation

se à la suite d'une correspondance
avee sir Robert Borden et la com-
pagnie.

L'usine sera probablement cons-
truite à Sydney, N.-E.. quoique
certains statuts stipulent que le
nickel extrait d'Ontario doit être
raffiné danscette province.

NAISSANCE f

M. et Mme Rodolphe Deslanriers
ont le plaisir de faire part à leurs

  

français et l'anglais, école publique

No. 30, Canton de Hawkesbury-Rst.

Salaire $1450. Pension près de l'éco-
le, S'adresser ‘n mentionnant diplô-

brevet dans les deux langues pour

I'école Catholique. S'adresser
Olivier Hubert, Maniwaki, Qué.

92-12

à J.

INSTITUTRICE- Pour enseigner le
français à East Aldfield, Pour con-

ditions, s'adresser à [Lonis Séguin,
sec.-trés., East Aldfield. Qué. 97-6

3 INSTITUTRICES—-Diplamées dans
les deux langues pour Province de

Québec, pour écoles rurales de Tem-
pleton-Iist.  S'adresser à H. Beau-!
champ, secrétaire-trésorier, Ste-Rose
de Lima, Qué. 8-12

SERVANTE - Pourfamille de trois,

pier
8t-Henri, Hull. Téléphone Queen 8194,

ou ciment Joseph Benoit, 15 rue

80-1m

DERMATOLOGISTE-—-Brevetée, poils
. . 2 i . Sa a d'une branche canadienne quijme à Joseph Blair, RR. 1. Glen Ro- foilets, signes et verrues enlevés àcommandant en chef de l'armée d'appel du Procureur-Général lien a l’église du Sucré-Coeur, les]. ! 4 Ne whl ! G i. te l'aiguille électrique. Mme de La Mi-

fo ; . : oh LO A >, |S'oceupe du raffinage du nickel bertson, Ont. di ur Bank. Télanglaise a prononcé devant lui les ow. funérailles de Joseph-Edouard Pa- au Canada. Cette décision fut pri. TROIS INSTIFUTRICES —Possédant rande. #56 rue Bank. ’ Queen
paroles suivantes: *“ Nous impose- Rome, 25.—Sa Sainteté le Pape quet, du ministère des Mines, décé- |" : ’ I n646. -1a

   
 

  

2 ‘ - , . : - S'adresser 4 198 Rolion, 97-6 0
tes pour la correction des dé- Mj}major général anglais, dit le sé. Swift et Cie de Chicago, 102.000 li-{ les membres de la Chorale du Sa parentset amis dela NAISSHNCE SERFANTE—Pas de lavage. Sa.
fauts visuels. Nous dévonons nateur, égale l'héroïsme des trou- vres de laine a raison de 32.3 cents|cré-Coeur qui déplorent la perte [d une lille nee le oo courant et
notre temps entier à l’étude
et à l'application des procé-
dés d'optique, et nos succès
dépendent entièrement de no-
tre habileté à examiner les
yeux.

‘pes britanniques.’

 

MME MCCASKILLDECEDEE
Montréal, 25. — Un mois àpeine 
 

 

JQUIPE : ; mouchel, G. Guimond, A. Hamel.!@ SONOSILIS: AASPAPCRRA

NOTRE EQUIPEMENT EST LE M'après la mort du chef McCaskill, Denis mourait à son tour. Louis| FE. Lafortune. P. Lamoureux, H. |
PLUS MODERNE D'OTTAWA du service provincial des détecti- Verrelas est à l'hôpital. | Richard, R. Proulx. A. Tremblay. |

; ves, sa veuve, dame Elizabeth . * ® J. Tremblay, E Turcotte, R. Bar-Consulteznous et recevez Shea, vient de mourir subitement Winnipeg, 25—L'avocat de la|rette, E. Bohémier, O. Barrette, E.|ÿ ps
le bénéfice de nos longues an- à Val Morin où glepuis des années couronne a commencé son plaidoyer| Cadieux, A. Dostaler. D. Dupuis, ;
nées d'expérience, avec les elle avait sa résidence d'été. en réponse à celui de l'avocat de| G. Emond. H Giroux, H. Lafrenié. A
spécialistes les plus habiles de Les soins donnés à son mari ma-|Sir Roblin, demandant l'acquitte-|re, C. Mongenais, P. Morisset, P.
Boston, Springfield et Provi- lade, le coup que lui porta la mort ment de l'accusé. Mousseau, O. Paradis, A Reeves,|4 0 ge
dence. de ce dernier, et probablement aus- ————Een G. Valiquet. E. Rochon, H. Beau. {

si les chaleurs avaient miné sa PHOTOGRAPHIES lieau, L. Beaulne, J. Desrasiers, C &
. constitution et elle a succombé à Dessaint, J. O. Fortin, L. Gauvin, |} rar ,

A. M. Bélanger une hémofragie cérébrale diman- Cartes postales à $1.00 la doz G. Gosselin, J. Leblanc, F. Landry,
a ati , * > | 3 ..Optométriste Spécialiste CNmaUR. maskill était néc à que Vous pouvez faire imprimer des ?- Ouimet. P. Pelletier.de Pus-ig

Opticien Manufacturier Mme McCaskill était née i Qué. cartes postales de n'importe quel jalon, E Reeves, M. Richard, O.1ÿ Û | | ;

bec où son père était écheŸin il y portrait déjà posé à mon atelier à Richard, C. O. Sénécal, R.Lalon- 3 Le DODGEestl'auto classique par excellence. De poids léger, de forme
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la livre. C'est la meilleure vente
faite par le gouvernement.

+ & 8

Sherbrooke, 25—L'accident d'au-
tomobile de samedi a fait sa secon-
de victime. David Tailleur est mort
dimanche soir. et hier Romuald St-

 

 

1a duchesse de Connaught,
épouse du royal gouverneur-géné- 

d'un ami estimé et qui présentent
unanimement à la famille affligée
leurs plus sincères condoléances:
MM. V. Bélanger, A. Blouin, C.

Brosseau, E.. Cantin, A. Daoust.
I. Dubois, G. Dumouchel, H. Du-

  

On peut voir les plans et les spé-
cifications au presbytère de Verner.
Les soumissoins ne seront pas reçues
après le 5 août. Droit est réservé d  

baptisée sous les noms de Marie,
Louisa, Anna. Parrain et marrai-
ne M. Pierre Boyle et Mme Louisa
Deschamps, grand-père et grand’
tante de l'enfant. 99-1 dresser à 431 St-Patrice. 07-3 SERVANTE—Pour famille de trois.

S'adresser 6 148 rue St-André. 98-2;

SERVANTE-— Générale avec bonnes,
références. S'adresser a 237 rue

Rideau. 99-2
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